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Jean-Paul II

Noël dans le monde

Le pape Jean-Paul II a demande 
aux hommes de bonne volonté, à 
I occasion de son message de 
Noél. de faire la paix sur la terre.

page B-1

Des Noël 
bien différents

Le Chilien. I Haitien et le Grec ont 
chacun leur façon de célébrer la 
fête de Noel

page A-14

Compromis en Iran?

Le chah aurait accepté de se 
démettre de ses pouvoirs absolus 
et de n'étre plus qu'un souverain 
horxirifique.

page B-4

Les bénévoles du 
hockey mineur

Ils sont 3,000 dans la région de 
Quebec Souvent, parce qu'ils 
ont à coeur la carrière d'un fils

page C-4
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L'avenir du Colisée

Le directeur du PEPS de I univer­
sité Laval juge qu'on a oublié de 
faire participer la population au 
projet d un complexe sportif

page C-2

Nuageux avec éclaircies, demain 
Minimum, cette nuit, et maximum, 
demain 12 et 7

Details, page D-15

Violents affrontements politico-religieux

Turquie: loi martiale
ANKAKA (.\l*) — Tôt Cf matin, au 

tormf (1 une loiutuf rciinion df 'on 
Houvfmfincnt. If iirtinur niim-tro 
turc. M Hulfiit EÀ'fvit. a <lfi idf <1 im- 
posfr la loi martialf a .\nkara, I.^tan- 
bul ft H autrfs villfs du sud-f>t du 
jiays ou df ^ant>latlt^ affrontements 
politiipifs et reliuifux .se sont produits 
au cours du wffk-cnd.

Tard dans la soirée d hier, le 
(ireinier ministre turc avait déclaré 
que les forces armées avaient repris la 
situation en main à Maras, localité 
situee près de la frontière syrienne II 
a\ait précisé aujiaravant au cours 
d une réunion de son parti — le parti 
-oeial démocrate — que les affronte­
ments qui s étaient déroulés dans 
ei'lte Mlle entre tenants de la droite et 
de la Rauche constituaient une \érila 
l) 1 e insurrection a n t i 
Rouvernementale

f’our sa jiart. le chef de 1 Opposi­

tion, M Sleiman Ih'mirel, avait accusé 
le Rouvertieinenl E'.eevit d être respon­
sable de celte situation, engendrée, 
selon lui, par sa tolérance à 1 eyard 
des estréinistes de Rauche.

Nombreuses victimes
l) après 1 aRence de presse semi- 

olficielle .Xnatolia' . les affronte­
ments ont fait au moins 93 morts au 
cours du week-end à Maras, où quel­
que 1,052 personnes ont éRalement été 
blessées. Les autorités ItK'ales esti­
ment que davantaRe encore sont jior- 
tees dispanies. Connue éRalement sur 
le nom de Kahramanniaras. cette ville 
de 130,0(X) habitants se trouve a 110 km 
au nord de la frontière

Le ministre de 1 Intérieur. M Irfan 
t)za>diiili. a déclare que le- soldats 
continuaient a chercher des cadavres 
à Maras et qu il craiRii.iit que le bilan 
des morts s élève encore. Il a ajouté

que de nombreuses personnes étaient 
sans abri à la suite des incendies 
allumes jiar les emeutiers. et que 25 
personnes ,is aient etc ajipri hendees

Selon des sources informées, les 
incidents ont éclaté vendredi dernier, 
dans la soiree, quand des musulmans 
sunnites de droite, aux cris de Mort 
aux communistes . ont tenté d inter­
rompre le deroulement des obsèques 
de deux mstitutimrs de Rauche assassi­
nes Trois personnes auraient été 
tuees et 39 autres blessi'cs dans 
1 affrontement qui a suivi

Pillage et incendies
Lnflamnu's par des discours de 

quelque-, pritris i-xtrémistes. deux 
milliers de sunnites sont descendus 
dans le- rues samedi, et ils ont 
imendié ou mis à sac les batiments, 
le- m.iRa-iiis et le- habitations ajipar 
tenant aux membre- de la secte male 
des alévites (musulmans chutes)

Selon les hôpitaux locaux, de 
nombreuses victimes, des alévites 
liour la jilupart, ont été atteintes par 
des balles, des coujis de couteaux ou 
des pierres

L'ne querelle a propos d un succe-- 
seur du prophète Mahomet oppose 
depuis le \Tlc siècle les sunnites aux 
aleMtes. Les premiers, qui affirment 
que 80 pour 100 des 40 millions de 
Turcs sont sunnites, considèrent com­
me des hérétiques les aleMtes, qui 
sont en majorité de gauche.

Pour protester contre le massacre 
de Maras, des étudiants ont manifesté, 
hier, dan- h - trois principales villes 
du jiays, .-Xnkara. Istanbul et Izmir, où 
le- iiniver.-ites et des etablissements 
-colaires ont été fermés Dans une des 
universités de la capitale, un affronte­
ment entre militants de droite et de 
Rauche a fait 15 blessés.
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t4‘ Soh'il. iftiirs l«iiond
Un coup de main du père Noël
Il y en a qui croient que le père Noel livre ses cadeaux dans la nuit du 24 au 25. C'est habituellement le cas. Sauf que. parfois, il reste un peu 
plus longtemps La preuve en a ete faite hier soir quand notre photographe a surpris le père Noèl qui participait aux opérations de 
déneigement, à Val-Bclair ______________________________

Les deux Grands de l'automobile n'ont 
pas fait de cadeaux à leur clientèle

DKTROIT iTPI) l-cs deux plus 
importants fabricants d .lutomobilc- 
d Xmeriquo du Nord, E'ord cl (•moral 
Motors, n ont pas choyé leur clientèle 
à Noél

('.eneral Motors a annonce une 
hausse moyenne de $137 du prix de ses 
voitures et Ford le rappel de II .(KX) de 
-e- véhiculés produits cette année

I.c président de (îM Thomas 
Murphy, en révélant la deuxième haus­
se de prix sur les auto- OM en I espace 
de trois semaines, a dit que seule la 
petite Chevette échappait à I .uicmen- 
tation Selon lui. les hausses sont 
nece-silees par une .lugmentafion du 
coût des matériaux et de la m.iin- 
d oeuvre l.e prix moyen d une automo­

bile GM de 1979 est maintenant de $.500 
plu- eleve que celui de la même 
automobile produite I an dernier

Véhicules dangereux
Par ailleurs. Ford a révélé qu elle 

devait rappeler 11.280 véhiculés (autos 
et camions) en raison de défauts de 
fabrication qui pourraient rendre leur 
utilisation danRercusc.

La compagnie a dit que 4 280 
CouRar. Thunderbird. I.TD II, Hanche- 
ros. Fa'onoline et ('lub Wagon ont un 
defaut dans la direction assistée, de­
faut qui pourrait entraîner une perte 
totale de direction du véhiculé

t'n porte parole de Ford a dit que 
la société avait averti les concession­

naires de cesser la vente des modèles 
touchés Quant aux véhicules déjà 
vendus, leurs proprietaires seront avi­
ses par lettre de les retourner aux 
concessionnaires pour une inspection 
gratuite et les réparations exigées.

La compagnie Ford a aussi annon 
ce que 7.000 Lincoln. Bronco. Econoli- 
ne, ('lub Wagon et camions de la série 
F sont rappelés en raison d une 
transmission défectueuse qui permet 
au véhiculé de rouler même si le 
levier de la transmission automatique 
est en position park

Selon le porte-parole de E'ord. 
aucun des défauts n aurait causé 
d accidents graves jusqu ici

Le président de GM en annonçant 
que les hausses de prix entreraient en 
vigueur le deux janvier, a précisé 
qu elles variaient entre $50 pour une 
Monza et $270 pour une Corvette.

Il a mentionné que la petite 
Chevette avait été éparRneepour lui 
permettre de faire une lutte adequate 
aux petites voitures importées

Selon le président de GM, les coûts 
de production ont continué leur esca­
lade à un point tel qu’ils mettent en 
danger la marge de profit de 1 entre­
prise Selon M Murphy, les hausses de 
prix de GM ne viennent pas à l’encon­
tre de la politique anti inflationniste 
du president Carter

Les temps 
sont durs 
pour le 
bourreau

OTTAWA (PC) — Les atfaires ne 
sont guère brillantes pour le bour­
reau du Canada. Ce dernier a été 
forcé de se chercher du travail dans 
d autres pays et il exige maintenant 
d être rémunéré pour accorder une 
entrevue.

Il n'y a pas eu une seule 
pendaison au Canada depuis 1962 
alors que deux meurtriers furent 
exécutés à Toronto .Néanmoins le 
gouvernement de TOntario a 
jusqu à ce jour maintenu son em­
ploi au bourreau.

i'n fonctionnaire de la province 
a expliqué que le Ixiurreau avait 
toujours son nom sur la liste de 
paie "au cas où la peine de mort 
serait rétablie."

Ce n e.st pas facile de trouver 
un bon bourreau . a ajouté le 
fonctionnaire C est trop facile de 
dire que le travail consiste seule­
ment à pendre quelqu'un. Il faut 
que ce boulot soit fait correcte­
ment. '

Pour embaucher le bourreau en 
question, le gouvernement ontarien 
a fait publier des annonces dans les 
journaux durant les années cin­
quante. Plusieurs personnes avaient 
fait montre d'intérêt pour le poste 
mai.s peu d entre elles avaient été 
jugées compétentes pour le poste.

Le bourreau ontarien, à l'épo­
que ou il y avait encore des 
pendaisons au pays, pouvait être 
appelé à exercer son métier dans 
d autres provinces

Le fonctionnaire ontarien a 
ajouté que le bourreau ne recevait 
qu une somme modique par année 
et qu il crèverait de faim s'il n avait 
pas un deuxième emploi en Ontario. 
Il n 'a pas voulu donner aucun détail 
sur ce 2e emploi.

A la pige

L annee derniere, le bourreau 
est devenu pigiste offrant ses servi­
ces au gouvernement des Bermudes 
qui avait ordonné l'exécution de 
deux meurtriers

' Ces deux types étaient con­
damnés à mort et les autorités des 
Bermudes ont fini par s apercevoir 
que leur pays n avait pas de boiir 
reau." a rappelé le fonctionnaire 
ontarien.

Plusieurs groupements cana­
diens et politiciens se sont pronon­
cés ces dernières années pour le 
retabli.ssement de la peine de mort 
au Canada.

Il y a deux ans. les Communes 
s étaient prononcées de justesse, 
une marge de seulement six votes, 
pour I abolition de la peine capi­
tale.

En avril dernier, un sondage 
Gallup a révélé que 82^c des Cana­
diens voulaient un référendum sur 
la peine de mort et que 68't étaient 
en faveur de la pendaison par suite 
de certaines offenses criminelles.

Des chiffres qui ont dû faire 
plaisir au bourreau en chômage 
forcé.

Annonces classées D-7à D-17
Arts et lettres D-3 à D-6
Bandes dessinées D-17 et D-19
Bridge D-17
Carrière et professions B-4
Consommation A-7
Décès D-18
Economie-finance A-18et A-19
Feuilleton D-14
Horoscope D-12
Information régionale B-2 et B-3
Mot mystère D-16
Mots croisés D-16
Où aller à Quebec D-6
Page documentaire A-5
Page des lecteurs A-6.
Patron D-17
Sport C-1 àC-11
Télévision D-5
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Ce que sera 1979 pour le 
portefeuille du Canadien

OTTAWA (PC) — Avec les modifi­
cations apportées à l'impôt et à diffe­
rents régimes sociaux en 1979, des 
Canadiens y gagneront, tandis que les 
autres y perdront

Mais, qu'ils soient gagnants ou 
perdants, ces Canadiens devront tous 
faire face a des nouveaux prix d'arti­
cle' de consommation

C'est ainsi que la suppression des 
subventions fédérales pour la farine 
sera en partie responsable de la 
hausse des prix du pain de sept à 10
cents

I De nouveaux règlements sur les 
prix du lait, d un autre côte, feront 
monter les prix du beurre de cinq 
cents la livre, presque immédiatement, 
et du fromage de cinq à six cents la 
livre en février

Dans le domaine du niarout et de 
1 essence, une hausse d’environ trois 
cents le gallon a été reportée du 1er 
mars au 1er septembre

La taxe sur les billets «l'avion 
passera de S8 à $15 pour les vols 
nord-américains et de $fl a $12 jHiur les 
vols d’outre-mer, à partir du 1er avril

Pour ce qui est du salaire mini 
mal. il sera de $9 l'heure au lieu de 
$2.85 en Ontario, dès le 1er janvier, et 
de $.147 au lieu de $3.37 au Quebec à 
partir du 1er avril

Impôt
Des ajustements de neuf pour 100. 

en 1979, pour contrer tes effets de 
1 inflation feront qu'Dttawa laissera 
aux contribuables environ $1 milliard 
«■t les provinces $410 millions. Cela 
représente une moyenne de $3 12 par 
semaine dans l'enveloppe de paie

De plus, la déduction pour dépen­
ses d emploi sera augmentée à un 
maximum de $500

Cette mesure rapportera de SI à $2 
par semaine aux 2 8 millions de contre

buables dont les revenus sont de 
$16,668 ou plus et moins aux autres

Du côté négatif, par contre, les 
contribuables avec dépendants vont 
perdre par l'abolition de la réduction 
d impôt de $.50 par enfant

Cela représentera une augmenta­
tion de prés de $1 par semaine par 
enfant pour les familles

S.'UO

Les mères ou pères qui ont la 
garde d'enfants de moins de 18 ans 
pourront obtenir un credit d impôt 
allant jusqu'à $200 par enfant.

Ces crédits d impôt iront en dimi­
nuant à mesure que les revenus 
annuels dépassent $18.000

C est ainsi qu’il n'y aura pas de 
crédits aux familles d un enfant avec 
un revenu net annuel de $22.000 ou 
plus, de doux enfants avec $26.000. de 
trois enfants avec $;)0.000 et de quatre 
enfants avec $.34.000

Mais les allocations familiales 
men'uellcs par enfant, par ailleurs, 
diminueront d une moyenne de $25.68 
a $20

Ce qui fait qu en tenant compte 
des changements dans les allocations 
familiales, des crédits d'impôt et de 
l'abolition de la déduction de $.50 par 
enfant, la famille moyenne ne gagnera 
qu’environ $1 par .semaine

Retraite
La pension de vieillesse, versée 

aux 65 ans et plus a ajustée au coût de 
la vie tous les trois mois, augmentera 
de $2 47 à $167 21 en janvier

Le supplément de revenu garanti 
montera avec l'inflation et un montant 
mensuel additionnel de $20. en jan­
vier. pour atteindre $137.28 (compara­
tivement à $115 .55 en décembre).

Quant au régime de rentes du 
Canada, il augmentera de près de 14

pour cent, de même que celui du 
Quebec

Les prestations mensuelles m.axi- 
males aux participants qui se retire­
ront en 1979 seront de $218 06.

.Mais les primes maximales reti­
rees aux travailleurs passeront de 
$338 40 à $.385 20

Pour les anciens combattants, la 
pension augmentera de 91 pour lOO

Chômage

Les prîmes et les prestations de 
l'assurance-chômage baisseront en 
1979

Par exemple, une personne qui 
perdra un emploi de $100 par semaine 
et se qualifiera pour l'assurance- 
chômage recevra $60 par semaine 
moins 1 impôt, au lieu de $66.66

Pour un emploi de $200 par semai­
ne, les prestations seront de $120 au 
lieu de $133 32. A $265 ou plus par 
semaine, les prestations seront de $159 
ou lieu de SlfiO

O autres mesures, entrant en vi­
gueur le 1er avril, feront qu'une 
personne qui a déjà retiré des presta­
tions d’assurance-chômage pendant 15 
semaines ou plus au cours de Tannée 
précédant une nouvelle demande de­
vra avoir travaillé durant au moins la 
même période de temps pour se 
qualifier à nouveau.

Primes

Les primes d assurance-chômage 
déduites de la paie vont baisser de 
$1.50 à $1.35 pour chaque $100 de 
revenus

La contribution de l’employeur va 
également baisser do $2 10 à $1.89 pour 
chaque $100

A partir d'un salaire hebdomadai­
re de $265. les primes varieront peu. 
soit de $3.60 à $3 .58
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les draps de percale «brise d’été» 
de Springmaid
frais dans leur percale de qualité supérieure, des draps 
blancs parsemés ce fleurs champêtres multicolores 
D une grande durabilité'

simple reg. S15 8.99
double reg. S17
grand reg S25
taies, la paire reg. S13.

11,99 
16 99 
8.99
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\
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l’oreiller bourré de polyester 
anti*allergène
Rr: i.tant au feutrage Parseme de roses d entretien 
l.iciie

is. i -4'-t- ‘-1^/ ..}
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19 25' reg. S10

les serviettes en ratine douce 
«Royal Velvet» de Fieldcrest
Les plus luxueuses serviefle.s de ratine tissee de coton 
peigne Touiours absorbantes et Iraiches dans leur 
chaude harmonie de huit teintes'

de bain reg. $17

20 x 29 ’ reg, $12, 9 99 
20 ' ,x 38 ’ rég. $17 13 99 7.99 a mains reg. S9 6 99 

debarbouilletle reg. $3 50 2.69 12.99r\
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les essuie-vaisselle 
de toile
Pour essuyer longuement sans pelucher, rien de m-eu» 
gue les e;.suie vaisselle en pure toile Im et coton. Irnpri- 
mes de fleurs nu rayures

tapis et couvre-abattant 
«Royal Velvet» de Fieldcrest
Bien assortis, le tapis et son couvre-abattant chatoyant 
dans leur douce épaisseur de peii-ane' se lavert a ii 
machine. Du colons reg $20.

V.V
V.V• • • •

I
Accostage raté
IP cdrqo Marihd Hindman a efe lourdement endommage en fin de semaine quand il a heurte un quai du pod de 
(looderich en Ontario L accident s est produit dans une fempete alors que le navire avait à son bord une c.irgcaison 
•e 92 tonnes métriques de céréales Des remorqueurs tentent ici d amener le bateau a quai atm que sa cargaison 

puisse cbP déchargée avant de procéder aux réparations

reg. SI 25 .89 tapis rond (27 ) ou rectangulaire 
(24 " X 36 ), dessous gautre.
couvre-abattant rég. $9. 5 99 grand rég. $11 7 49

14.99

la maisonSimons
place de l’hotel-de-ville place sainte-foy
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Le nombre des accrochages survenus dans le Québec métropolitain a été particulièrement elevé, au cours du 
long conge de Noel Deux personnes ont subi des blessures graves dans cette collision survenue samedi soir 
sur le viaduc de la rue Fleur de Lys à Quebec Des policiers, des pompiers et des ambulanciers ont uni leurs 
ettorts pour dégager une jeune femme qui était coincée dans l'un des véhicules
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Sept 
morts 
sur les 
routes 
de l'Est

>.'Pt iii-rsonnfS ont pt-ri (ian.- 
(i.- .inKlfutb do 1.1 oiroulation. .^ur 
1,- nuili'^ de l IM du au
ifiUT' du liillt> innjré do la Nmd

\li•^l iluiiniind. 40 aii^. domou- 
r.iiit .1 1*'- Hautt urs dails lo comto 
do Ktmoub'ki. a olo tuo quand i-a 
iiiotonoi;'o a donne oontro un vohi- 
oiilo on stationnomonl. ^ur la roulo 
niralo t a Us HauU'ur^. \ors 22-’h 
-amodi

l n aci-idont lomldablo ^unonu 
dans la nuit do vondrodi sur la 
roulo dos Caps, à Kalinia. llo- do la- 
Madoloino, a (ait otîaleniont uno 
\iotimo Toan-Claudo Bnurquo. 24 
an', do Katima

Doux adoloscont.s ont oté heur­
tés par dos vohiculos. Vendredi 
'Oir. 'Ur la route do la rivière 
Mont-laïuis à Grande Valloo (Gaspé- 
Stidl. Daniel D<-srosiors. 18 ans, a 
. te happe (lar uno automobile Bric 
Couture. 12 ans. (ils do laoquos 
Couture do Saiiit-Joan-\ iannoy. a 
oto heurte par un sohicule alor- 
fjU il mareh.ilt sur la route 2(G a 
S.lint .leaii Viannev dans le oointo 
de Mo.^antlC

Kiohard llovin^ton. 8 ans. (ils 
do llelono Hoviniîton. do Sacro- 
Coeur. comte de Sacuenay. a perdu 
la MO dans uno collision onlro deux 
véhiculés, vendredi soir

Claude Doyon. 26 ans. du 6fô 
rue de Norvège, à Sainte-Foy. a pen 
dans une collision entre deux auto­
mobiles survenue vendredi après- 
midi. sur la roule 269 a Saint- 
SiKestre dans le comté do I/dtii 
mere

Cn carambolage impliquant six 
véhiculés survenu un peu avant une 
lu'ure samedi matin sur ta route 20 
a llernieres a (ait une victime. M 
\lbert Martin. -îb ans. de Caughna- 

w aça

Cne duaiiie de personnes ont 
ete blessees dans cet accident

Le ' Libertaire ne 
voguera jamais plus

par Roch DESGAGNE

l.e Libertaire . 1 an
c I e n n e û o c 1 e t t (> 

Orleans . le plus («'au 
batiment de bm' condniit 
au tiuebec depuis U- dé­
but du siecle ne vogiK'ra 
jamai' sur la mer de' 
.-\ntil!es et la Médilerran 
nee comme le projetait 
son pr"pru'laire. le t^ue-
tieeois HosliT tlll.ird

Le bateau a coule dans 
le ba'sin l/oui'-e au i«>rt 
de Quebec. Deimis deux 
sem.iines 1 eau I a envahi 
et le- glaces resserrent 
ses flancs

l.e beau reve fie Uoger 
lliiard. b's sommes et Ic' 
etfort- (|u il a mi' dans U- 
radoub de ta goelette 
rpi il transfonnait en voi 
li.r tout e-' englouti
aussi

lliiard avait acquis 
1'Orleans il y a quatre ans, 
en y mettant tous 'OS 
.noir- et doinii' il ne 
pensait qu à pirtir un 
jour' ivoiir vivre a bord de 
-.on bateau rebajitise le 
I.ibert.iire

Il r.ieonte qu<' le Nord 
de l'ile un b.ileau de 
boi' aussi Vie'ix et mrufi 
bien ronsfniii que le sien 
,i((iele I I le demur par

un couple britannique, 
sert au transi«)rt du bois 
de la Floride aux .Xnlilles, 
d -ni il rapporte des fruits 

.Ses nouveaux proprie 
taires sont entres lians 
leur argent en 14 jours . 
precise tlu.ird • et 
(■anine [loiir le million 
naire grec qui a acliete 
qii.itre bateaux de bon de 
■ "harlevoix

Un cimetière de bateaux

U' Libertaire .i coule 
fi.iTi' la nuit du 9 au ID 
décembre, alor' que 
ILl.ini tentait pre-qiie 
seul, lie le mettre en 'Ceii 
rite \ la demande de- 
.lulorite- du port, il avait 
dù deid.ieer une autre 
foi-- on b.ilimetll

(1 m ont forre a le 
jiLieer dan' un endroit ou 
liej.i lieux bateaux dont le 

.îoseph 11 -e sont bri 
-e- explique t il Le ba 
tenu ' e-.| appuvi' 'Ur une 
grosse pierre, et en peu 
de tc'ITips il s l'st rempli 
(i e.m .\ maree haute. 
! eau recouvre tout jUs 
f|u .111 point de la timo 
nerie

lliiarri .iffirme qu il n a 
pas otitenu 1 aide qu il 
réclamait, soit dc' .uilo- 
rtic' du i«irt. soit do la 
.irde eofiere II aurait pu.

..ver des remfirqueurs 
eoueher -on vieux ba­

teau entre les quan Re­
naud. a 1 ouest du bassin.

( e naufrage venait s a- 
louter aux difficultés et 
aux decejition' qui’ Huard 
a connues au cours des 
dernières anm-es. sans 
pour aut.int qu il se dé­
couragé au point d .iban 
donner son projet l’res- 
qtie partout, <le la fiart des 
org.inisines gouvernemen- 
i.iux fédéraux l't provin 
eiaux auxquel' il a fait 
iipiiel. il n a C'suye que
des refu -

Pourtant. des experts on 
coii'tnielion n.ivale ont 
confirme la valeur du ba 
liment L architecte naval 
•lean L liemond 1 a décrit 
comme le mieux f.iit de 
tous les b.iteaux de bois 
qu il a VU' L t'rlean.s 
.ivail etc eon'tniil in 
l'Ut; a 1 ne d Orlean' par 
il'' freres Charlc' et K,r 
nc'l Coulombe

I. homme c't plutôt de 
'emjiare et ab.ittu par h" 
detioiro' <pi il a 'Ubi' 
,ivec 'On bateau II envis.i

e de prendre des ri'- 
enur'. car il considéré 
que certaines personnes 
et des siTvices gouverne­
mentaux ont une large 
pari de re'i'onsabihte

» i
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Les rares piétons à s aventurer dans la tourmente avaient besoin d une 

forte dose dc courage

Un Noël blanc 
dur à encaisser

L ambiance de la fête dc Noi'l 
itait complete avec la tempête qui 
s est abattue -ur la majeure partie 
du QucIh'c, au cour.' dc la journée 
du 2â décembre N'lnibri ux sont les 
gens qui ont éle suipri'p.ir 1 alion- 
d.intc chute de neige, tout paiiieu- 
licrcmcul les v.iyai-eur- qui de 
valent parcourir dc longue' dis 
tances

Particulièrement dans les ré­
gion' de Qui bec. de ta Bcauec. de 
Montmagiiy. de Uiviere-du Loup, de 
Charlevoix et du parc des Igiuronti- 
dc'. même lo' grande.s artères ont 
ete ferme; -, a la circulation pendant 
une iiaiiie de la journée d hier

f'n peu partout, ce n l 't qu au 
jourd hui que la 'ituation devait 
revenir a la normale Ic' 'crv i< e de 
deneicemeni avant repris complète­
ment leur' operation'

Sur la rive 'ud. le' rnutc' 20 et 
132 «'Il direction de l'K't ont dii être 
fermées à toute circulation hier 
-oir et jHiur une partie de l.i nuit, a 
Iiarlir dc Levi' jii'qu à Uiviere-du 
lamp l«'s princip.ile' rouli'' de la

l’.eauci n ont ete réouverte' a la 
cirt Illation que tri-s tard hu'r sOir

La route du p.ire de Laurenti 
rie- était décrite comme passable 
'culement. tout comme la 132 vers 
('harl«-voi\ lai même 'ituation pre 
val.lit dan- la region de l’ortneul

Tout indique que la teinpèti- 
s «•'! aliaisee dans les régions du 
nord est qu'elle atteignait on détmt 
de -oireo

\u cours de la nuit derniero. on 
prevovait trois à cinq centimetres 
de neige, s'ajoutant aux qu«'lque 20 
.111 déjà tombé' le 2.3 décembre 
L.nv lî'oiinement Canada annonçait 
di ehii'o - le.'ert s intermittente- 
p; ur aujoiird hui

La recion immediate do Quebec 
e-l difficilement remi'C d«' cell«' 

nouvelle tempête I. autoroute dc la 
Capitale a même etc tiloquéo une 
bonne partie do la journée et do la 
-oireo. do mémo que plusieur' 
Toutes secondaires L.i circulation 
était fort diffieih- et d.ingereu.'C un 
peu partout dans le (Juefrec métro­
politain

1^ lUvrwId

Le Libertaire ne partira jamais pour les Antilles O'j la 
Méditéranneo
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OÙ il s'agit d'une tout autre histoire chinoise
La semaine dernière, le président Carter 

réclamait du Congrès des crédits supplémentai­
res de plusieurs milliards pour la Défense 
Nationale américaine, au grand dam de l'Oppo­
sition qui lui reprochait de vouloir y sacrifier 
une partie de la sécurité sociale.

Le but; s"'aligner” sur l'Union soviétique 
qui consacre près de 50 pour 100 de son budget 
pour etendre son "glacis" autour du monde 
occidental, resserrer son "étau idéologique"

C'est là le fait constant, irréversible, impla­
cable de ce que, depuis 1945, on a appelé de tous 
les noms, dont le dernier, "détente", pour 
designer l'affrontement des deux blocs mon­
diaux. le soviétique se maintenant toujours à 
l avant-garde de l'agression

A cela, peu de "responsables politiques" 
occidentaux font mine de croire Et pourtant. 
c'es>t le quotidien de la politique internationale 
depuis Yalta où l'ours soviétique, le moribond 
américain et le "bull dog" britannique se sont 
partagé l’Europe comme un gâteau de fête.

.Avant 1939. personne ne voulait croire au 
"Mein Kampf" du dénommé Hitler Depuis, on a 
eu les faux Mémoires de Khrouchtchev, l'abon­
dante littérature des dissidents soviétiques et. 
comme dernier cadeau, les "Discours et messa­
ges" de Brejnev. (Plon), en 1977. où tout est dit. 
annoncé, expliqué et dénoncé aux intéressés

qui demeurent distraits et comme indifférents 
devant l'annonce de leur destin.

En 1977, madame Chiang Kai-chek. veuve de 
l'ancien président de la Chine nationaliste, 
publiait dans la presse de Formose un article 
sur les conversations qu'elle avait eues naguère 
avec un certain Mikhaïl Borodine C'etait en 
1926. Borodine, de son vrai nom Grutzenberg, 
était, à ce moment-là. le conseiller en chef du 
gouvernement de Canton et. pratiquement, le 
proconsul de la Russie en Chine. Donc, un 
personnage considérable

11 y dévoilait ni plus ni moins qu'un plan 
général de conquête du monde par le commu­
nisme russe On demeure sidéré devant l actua­
lité brûlante de ces propos. On con.state que les 
chefs communistes n'ont jamais eu à se donner 
la peine de modifier d'un iota leur stratégie 
révolutionnaire. .Vu contraire, tout s'est passé 
comme si les gouvernements du monde libre 
n'avaient eu de tâche plus urgente que de 
réaliser les objectifs du Kremlin (abandon des 
empires coloniaux, communisation de l'univer­
sité et de toutes les élites dirigeantes, inflation 
chronique, chômage, etc ).

Borodine traitait "d'idiots utiles" les libe­
raux et les démocrates occidentaux dont les 
marxistes continuent de se .servir à leurs fins.

Quelques exemples- "Par l'intermédiaire de

nos amis socialistes et liberaux, nous avons 
utilisé la voie législative — le Parlement — pour 
diriger ces pays (libres) dans le sens que nous 
désirons leur voir prendre, en encourageant une 
législation plus socialiste avec comme mot 
d ordre: dépen.ser, dépon.ser et encore dépen­
ser. Ainsi, la politique économique nationale de 
ces pays est condamnée à des budgets de plus 
en plus déficitaires... elle nous permet d'attein­
dre trois objectifs principaux. 1— en affaiblis­
sant la monnaie, nous prenons l'argent du riche 
et nous le donnons au pauvre; 2—en provoquant 
I inflation, nous créons un climat favorable a 
nos desseins; 3— en habituant les peuples à 
compter sur leurs dirigeants pour résoudre 
leurs problèmes et en endormant en eux l'esprit 
d initiative, nous les habituons à recourir au 
gouvernement comme à leur soutien normal et 
obligé."

En veut-on plus, "nous encourageons ces 
organisations (les .syndicats) à demander des 
salaires et des allocations de plus en plus 
elevés, des horaires de travail de plus en plus 
réduits" et encore; "chaque fois que nous le 
pouvons, nous les aidons pécuniairement, sous 
le manteau, pour leur permettre de déclencher 
des grèves et de les prolonger '

"Il est d une grande importance que les 
journaux, les magazines, les commentateurs 
radiophoniques soient bien persuades que c est

de plus en plus chic d'être de plus en plus à 
gauche, c'est prendre les dimensions et la 
stature d'un héros"

En appréciant les propos de Borodine au 
sujet de l'Afrique ([/.Afrique, disait-il. doit se 
diviser en autant de pays qu'elle compte de 
tribus), on voit avec quel soin avaient été mis au 
point des plans, non pour .servir leur évolution 
politique, mais en réalité pour faciliter à terme 
la mainmise et la domination communistes sur 
ce continent: 46 pays dont 34 "inféodes au 
marxisme", une jolie moyenne, n'est-ce pas?

C était en 1926 Depuis lors, le "phéno­
mène ' a fait du chemin . jusque chez nous, à 
travers tout ce qui s'agite, conteste, revendique 
Il prend les multiples visages de ces olibrius 
activistes que dénonçaient récemment Jean 
Gérm-Lajoie et le premier ministre Levesque. Il 
s'est même installe chez de nombreux clercs en 
goguette qui prônent des inepties "libéralisan­
tes ", 1 Evangile dans une main et le "Capital" 
de Marx dans l'autre

Tant et si bien que. densoire constatation, 
beaucoup de nos évolutifs " font du marxisme 
comme le Jourdain de Molière faisait de la 
prose C est pourquoi il y a les bourgeois et les 
autres, comme en Union soviétique et Cie

Paul LACHANCE

■ Kstraits d edilnriaux piiis«-s dan-, les journaux de lan- 
«iie anglaise et traduits par la Presse Canadiennerevue de presse

Rien de mal dans le projet de Lise
l. affaire du Crédit Foncier est une 

tri-ie illustralien du nation.ili'ioe a 
oeilleres. en effet, seul' les esprits 
\raim«.nt elnuts peusent tonilure, 
comme semble I avoir fait le Rouveme- 
ment proMmi.it f|U il e-t prefer.ible 
pour lette inn>"rt.inle comp.icnie d e 
tre l'ontrulii depuis la tranee plutut 
t)U au Canada

I.«‘ Credit Foncier franio ean.idien 
e :1 une de" plu' importantes et des 
plU' procrfs'isti" institutions fin.iii 
eierc" ueree" par U" Canadiens fran- 
eai' mais eneiron le‘S trois quarts de-- 
actions de la eomp.iRnie sont dotenue.s 
fiar ries F.uropoe'ns L.i Comp.acnic 
Central and F.astern Tni-t dt" Mardi 
me- Mcnt d offrir de I aehete-r

Cette offre a pnu'se Mme Li'e

t>a\e-tte mini'tre des Institutions fi 
n.incieri" a annoncer qu elle va créer 
une aRence de scdeetion sur dossie r, 
atin de di t' rminer 'i de telles transac­
tions sont dans le- meilleurs interets 
du Que bec

Rien ur lî n \ a rien de repreben- 
ible a decider d établir une aRence 

de te Renre dans b ' dcimainc' qui. t n 
veTtu de la constitution, 'Ont de rt" 
pons.ibilite proeinci.ile Mai' fi' 'Onl 
le" e ircon-tance's di‘ cette décision en 
Iiarfictilier qui 'Ont ^e’-nante'

t,\ idemment. pour de" gens qui 
croient en 1 indi pendante du Quetiec. 
t.i Noust lie F.eosve est .lU'^i étrange* 
re .pie ta France Mai- il y ,i une 
ditlerence pour le moment du moin'

Echec du bilinguisme
t.a rumeur semble fondei* t.i Corn- 

ni ion sur 1 unite nationale, a ce qu il 
par.iit v.i dire dans 'On rapport fin.il 
qU'* ta politique de bilinguisme du 
..oueerni'inerit federal a etc* un echec. 
.(U elle a ete une cause de dissension 
it d hostilité entre le' deux iirinci- 
paux groupes lingui'tKpies du C.inad.i

I.e eo president de ta eommission. 
'1 b an l.iic Pé pin re'u'i* de nier la 
ruoK’tir et dei l.in -i eib'inent ipie b 
t apport p.irler.i p.ir lui meme

1! e-t pe ibte <iue la ti nt.itiee en 
tue <b* (.lire aei opter t anglais e t le* 
fr.inc.Ils d.iti' tout b* l'an.id.i ii ait p.i-

ri*U"i l't qu elle ait exacerbe les 
(e*nsions. mais e*lle était i*t c.'t encore 
moralement juste

Si cette politique* a echniie. c e"t 
pare e (tue lo' Canadiens eux memi" se 
-ont ateres trop mesquin', trop iiitm 
verti' et trop pompeux pour con'ide* 
ri r comme une* riehe-'e n.ition.ile les 
ililfiTcnces linguistiques de ce pa>j

le* premu*r ministre* Truileaii. in 
te rroge* .1 1,1 Ch.imbre* île*' C<>mmuni*' 

*ir b* t>rele*ndii conte nu du r.ipixert ,i 
eb'cl.ire* qu il Continue* de de‘*li*ndri* 
(ette* peelitlijue et qu il l'-t Jire I .1 b.i-e r 

.1 camp,Igné e lector.ile* -ur ce princi-

Une bouffée d'air frais
Mme* b .mne* s.iute, mini-Ire fede 

ral eb's Communie .étions a eleclare teuit 
haut ee* que b*' autres ministre*' du 
e abine t ne* ; mblcnt (m- ew r dire que 
la- che'fs du Paeli qu(*bi'coi' jiersis 
tent a parle*r du jerobleme -.m' trai 
me t.t b* ni'mmeT

l.i*s declar.itions de* Mme* s.itite* 
.loti b'squetb*' Ic jeremier ministre 

élu Que be C M Rene ta te'Uue i*t 'i ' 
rnini'1ri*s intentent de*' formules 
ipji'.inle" pour «liminiie r I imp.ict do 
b-urs propes-ition- pour b* p.och.itn 
re*fe*rt ndum sont une txiuf;e*e *1 air

L'enjeu est élevé

la Noutelle Ecosse fait partie du me 
me* pats qtie le Quebt'C. et me'me apres 
1 indi‘|)endance te gout erne mi*nt pro 
poserait une* association (économique 
non p.is avec la France mats atec bt 
Canada

\ ce moment la, le (JucVk-c 'criit 
libre* d e'xnzeT que k*' institutions 
finane lires app.'irtiennent a de- into 
re*ts locaux Mais b* fait de* reagir 
maintenant atec mie hostilité outra 

1*1* imjiliquant que le- NeoEeoss.us 
-ont non sculome iit <!•'- elr ingi r- mais 

eut moins bientenus ui (j.ie les 
r.uroiii'ens, O't loin d augure r f.itora- 
blement de la benne* tolonte -ur 
laquelle (.i Ile assoeialinii serait basi'*i’

Ihi* Miintreal f.a/ette

fr.ii' et de -implicite en me'me temps 
qu elle s stent d iitic l'Itinii.inte bonne* 
tele*

I.a eiue*'lion de l.s se*p.iratie)n 'lu 
(Jue'bec a l'ie* e*n\eloppe'i* de telb*ment 
lie* 'liscours et 'le rire onleieutions a la 
tel- lie 1.1 pert lu 1*Q ('t des jiterle- 
p ereb* fe de r lUX que* b* C.m.i'lie'n 
rnote n de ce* ii*mp- ci .lur.iit de la 
iliffieuUe a '.itoir e e* qui -est dit 
eue ore* moins a si* formi'r un jiigemi'iit

Mme Saute* .e dit que* ce-n.iins 'b* 
P- conimill.ini' el.ms sun ciimte de* 

Montre,il ont i-tf plonge* 'bins mie*

De'puis quelque temps M Rene 
|,e*te*squi* et si*, rohorti's du 1 irti 
e)ui*lH*rii|s -embleiit \ .ilb r un pi'ii 
plu '1ouc(*me'nt sur la qm-'tion de 
divise r b piys en 'leux la s ob.i rt.i 
Il ii's du C.im'la a U.ishington croient 
.itnir pourquoi

Ils parte nt 'lu (ait 'pie' b pre'mier 
ministre* I’lern* Tni'b*aei. un ris.il 'le 
Inn UC 'bi'e de* M l < v. -que' e -t un 

r ilisi. e nr.i.' . 'b me ni opp"-' 
U . p.ir.ilismi* Fns'iite* il' ("nt ri* 

mir'i'ii r 'pii* le- meme . -end i.' 'l'ii 
indi'iui ni 'If le pitn lib' r.il -linge 
par M Tni'b ati e i tembi Te * f'.is 
dans li-Iitni* du pid'lic 'lemontri nt 
, pj', m> -it qiii* bi lin 'Uip'b r.m.Klii ns 
,nete nt encre que M Tni'b au . -I le

f b'.m I e*
I' I in- b 
'jm M I. 
mini'ln*

pe* M a eg;ilem(*nf souli.;ne que* lou.s 
b* partis in Chambre appuient la 
P'iliti'iue* de btlin.*iiisme*. megm»' si 
I e rt.iins mi*mbrc,s la rejettent dans lo 
partirulii*r

Ce* qui e-t inquiétant, dans la 
p.'irtie* ineonntie du rapport de li 
eommi n'n e e-t quelle renforeo k" 
|'re*ju,.e's «le cetix qui e roient qu anpbi- 
phiines et francoph'>m*s detraienf ti­
tre* l'Ob ' b*s uns de*s autre*s A aueiin 
nitre moine nt de notre tiistoire celle 
pr>*-omj>li"n n ,i i te moins opportune 
ni jiliis dangereuse

The tlILivta Cili/en

eonfiisi'in telle, par ec qu elle a appelé 
le ix tit jeu du l’Q qu il.s ont 
ib manrle e omment eux. en tant que 
fi 'liTalisli s devraient voler au re'le- 
re nibim

Fl c est 1.1 lo plus eUrnv.int dans 
t'iute ei'lle hi't-ure '(ue* le*' Qiiebeeois, 
il'int le* Vole au n (e*re ndum pnemis 
l>"urr.iit (oel bien avoir un imp.'icl 'ur 
i .ive*nir de la Con(t de r.ition ne* ite*nt 
mi*mi* pas i e que* dit leur propre 
. "Ute i ne*me nf

The r.ilR.irv Herabl

b*a'ler le plU' en me sure d<* résoenlre 
b* jirobleme* du séparatisme

\ jiartir de la il' se* disent non 
ins b'gi'pie 'l'ie* si la 'i p.ir.ilion e"t 

Il qm-tion priniordi.ib* .lux prinhii 
nés I le*' li'iii- be* lucoiip de C,ina<li< ns 
tou'ironi '.ir'b r M Tru'b'.m eom'ne 
b* l'b r n.ition il M ii'par .iilleurs 'lia 

e*p ii.ilion n ' nie* au sei onil pi ni et 
pu 1 I e onomie 'tevii’nt la 'pn tion 

[ ri 'l'imin inte* b* meconli nienii*nl 'lu 
[ d'Iic au *ij' I 'b* I in(l ilion 11 ilii 

ri*(b U roui p ir eb ' ilél ii 
r.in s'lu gouvi rneme nt i*l 

< I iik 'b vi(*n'li,i pn nue r

echaniges

<
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Ce la tu ve ut pas 'lire* que* M Cl.irie

seeii meiins nppo'i* au S( paratisme que 
ne 1 e'st M Triieli ,iu

l'otir re.iimer fout rcl.i les e>bser- 
vaf( urs ,1 Washin .don croient que M
I < ve's'im* 'leliberemi'nt mettra la p**- 
il.ib* ibuiee sur la question du -e p .r i
II me* jiis'iu âpre * les preve haines elec 
lions fede r.des .qm de mitumis<'r *'vn 
imporl.inie cinnn* ,irgumi*nt l'b'io 
r.il elinunuant .uti'i b*' chance' 'i' 
ri l'ice tien de M Trinleau

M II I i.ivcliipii l'eut ( tri* M.iis la 
l»<iliii'|ui I 't 'ommi c t 'l'iand I enji ii 
I -' l'ievi I t d ins le 1 .is present il I i '1 
Ires 11 rl.ainenu'nt

Thi lolhbridgr Ib rald

notes de lecture
La thèse péquiste en 620 pages

Deux di*put(*s peqiiistes. 
MM .Jean ricrre rharbonne-an. 
représentant de Vereheres. et 
Gitben Paqiietlo, de Rosemont, 
viennent de réussir le lotir de 
force de compiler on quelques 
mots une .somme impression­
nante de documents de toutes 
soties lies directement ou indi 
rectement à la lh«*se souverai­
niste du Parti (luehéeoi*.

Il s agit on fait d une volu 
mineU'i* luhle de 620 pag(*s qui 
a le mente eeiiain de (airt* un 
tour d horizon complet di* la 
situ.'ition politi'im* jiresente du 
r.inad.i (*t de la rompar(*r .1 la 
nouvelle option souver.iinisle 
propose!' a la reflexion d(*s 
(jueb(*(*ois par lo Parti qii(*he 
col'

Imprime pendant le dernier 
trmu*strc de 1978. l, option 
contient les données les plus 
rocentes sur l évolution de la 
1h(*se souverainiste mats (*galt*- 
ment un resume intéressant de 
l histoire politique du Canada 
qui (lourrait être iirecietix a 
plus d un professeur d histoire 
ou de science polituiue

Rien sur. ee livre vi(*nt a 
point dans le iheminoment de 
l.i strategie fin* referend.nre'lu 
Parti (piefiecois et les auteurs 
ne eaehent nullement leur ob­
jectif en précisant .1 1 endos rk’ 
la eoiivi'iiiin* Avant de dire 
OUI l'U non lisez I ciption ee 
livre retiendra .1 toutes vos 
questions

I.e k'cteiir le plu' méfiant a 
1 endroit de la liu*'e pequi'le 
devr.i admettre 'pn* le livre de' 
deux deputes du p.uii mirii'te 
nel offre indéniablement tk's 
reiionses a la majorité des 
questions qu il pourrait sc jio- 
ser concernant le nouveau mo 
d(*le de soeieto propose par le 
Pf)

Il n en demeure pas moins 
qui* les tjuebecois mti'ri ssO' a 
une meilleure comprehensi'Mi 
de I org.imsation economique 
canadienne du dos'ier consti- 
liitionnel ou d( la question 
mont taire trouveront dan' 

1. option des informations 
l’iairi s et bien vulgarisées

1.' jiliis grati'l ri'prothe 
|u on ixuirr.iit (aire a cette 

t lustenu’iit d être 
, lin .nirait souhaite 
leux volumes soient

bri'iiie ■ 
une bri'iiK 
que II
relu*' ind(*i)end.imnu*nt, quand 
K* tu* sel.lit qu(* pour en 
faciliter la k*i turc

1, option est essentielle­
ment un livre de referenei*' qui 
sera fort précieux aux militant.s 
peqinsli'S au cours de l.i c.impa- 
gne referend.nre D .nlleiirs le 
ton didai tique utilisi* p.ir k*s 
.uileiirs indi'pie bien une volon­
té de digerer pour les eonvain 
rus (le. theses tioliliques 
.indes

(Jiiant .iiix tenants du fedt*- 
ralisnu* traditionnel ou renou- 
v(k*. ils aur,lient inti r(*t a mi't 
In* 1(* m*/ et k's v(*iix d.ins ee

volume afin d ekihorer uni* ar­
gumentation qui s aiiitulc aus­
si bien que C(*ne de 1 et|uipe 
Charbonneau Paquette, de ma 
mere a re que le' débat.', privés 
(I imblirs, d(*s firochains mois 
soient les plu.s coherent' possi­
bles

L option ev.ilue toutes l(*s 
jiroiiositions de renouvellement 
( oustitijtionnel t)n)pos(*cs ju' 
<1,1 ill .1 la négociation et k*' 
n fute -Vst(*m.itiquemi*nt (*n 
.iboutissant .1 uiK* seule la 
these du P.irli 'piebeiois evi 
demmeiit

!gi (leuxiemi* p.irf u* du deti 
XH'me volume [lort.inl 'ur li* 
fe'k'rali'me n*nouvel(* mente 
utu* .itlention ti.irliculiere 
(lanc ijue cette notion de fede 
r.ilisme renouvelé constitue 
toujour- un compromis politi­
que pos'ibb' pour k" Qui he- 
( ois donc 1 ennemi vent.ible di* 
1.1 Ihcsf d(* 1.1 souveraineté 
.l'socialion

Bref, les (juehoeois dési­
reux de faire un choix politique 
(•claire, liront avec intérêt 1 op­
tion mats auront sans doute 
ensuite le gout de mieux eon 
n.litre les hvpotheses du fédéra 
bsnie renouvelé de Claude 
Rvan, présentement en red.tc 
lion

Monique P \ \ I l II

I ojition de lean Pierre 
Charbonne.iu et Ciilhert l’.i 
'luette Hdiiions d(' 1 Homme 
l'tTH 62(1 p.iges S12 9.'i
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Le triangle Ankara, Kaboul et Addis Abeba

Les déboires de l'Ouest en 1978
^ Licencié en relations inter­
nationales a l'universite d Otta­
wa. Marc-Michel Parent termine 
actuellement une these de maî­
trise en sciences politiques 
portant spécialement sur les 
questions chinoises Dans ce 
texte, il tente de dégager I im­
portance des mouvements so- 
cio-politiques et de leurs rela­
tions entre eux, dans cet im­
mense territoire déterminé par 
Kaboul en Afghanistan, Ankara 
en Turquie et Addis Abeba en 
Ethiopie. Les sous-titres sont 
du SOLEIL

t'n immen-'e territoire, en 
forme de Irianfile eoinpri' en­
tre Kaboul \nkara et Addi> 
.\bebd semble etre aiijourd hui 
une des reizions du mondt' les 
plu"- instable-' et ou les tîouver 
nements amis de I Ouest \acil 
lent F'n effet il > a un an a 
peine, tout semblait bien aller 
dans I ensemble de ces pavs 
avec lesquels les Fltatssl nis et 
I F'.urope avaient d t‘\cellentes 
relations \ujounl hui tout ce 
rest'aii de liens de coopération 
et d entente est bouleverse L l- 
ran fait face a la plus grave 
crise de remise en question de 
I autorité impériale de toute 
son histoire les Russes ont 
largement bénéficié des coups 
d F>tat qui ont eu lieu en .\fgha- 
nistan et au Yemen du Sud. les 
pays arabes conservateurs et 
modérés qui étaient autrefois 
unis et pro-occidentau\ sont 
(iivisev sur I initiative de paix 
•III Müven-Orient. Cuba conti 
nue d entretenir une armee 
forte de plusieurs di/.iines de 
milliers de .soldats en F^thiopie 
un premier ministre a tendance 
neutraliste est arrive au pou 
Voir en Turquie et enfin l.i 
situation au Liban a connu un 
autre violent soubresaut et ta 
itu.ition dans ce pavs demeure 

toujours précaire

La plupart de ces evene 
ments qui font foi d un echec 
.lUX niveaux politique et dqilo 
matique, ont connu leur tour 
liant en 1978 ('e que- M Kissin 
ger a appelé le déclin gcopoli 
tii|ue a partir du Vietnam pour 
se succéder avec 1 \ngola. 1 F' 
thiopie I \fgh.inistan et le Ye 
•nen du Sud s est concentre 
prescjue entii-rement dans les 
limites géographiques de ce 
triangle (’elui-ci est d une ex 
treme importance pour 1 <'>cci 
dent et reste encore très vulne 
râble plus de la moitié du

petrole mondial y est produit et 
il est situe très près des princi 
pales puissances communiste' 
du monde

l'ous ces revirements pour 
I tluest n ont pas ete entière­
ment prémédités et mis a exe 
(Ulion dans le cadre d'une 
grande strategie d expansion 
de I Union soviétique, loin de 
la II est certain que dans un de 
ces revirements. I intervention 
cubaine en F^thiopie. 1 URSS a 
ete directement implique (envoi 
de conseillers et d armes) Dans 
deux autres cas, les coups d F^ 
Lit en \fghanistan et au Yemen 
du Sud les instigateurs avaient 
certainement la benediction si 
ce n e.st 1 aide, du Kremlin 
l’our ce qui est du reste, ce sont 
des événements locaux que 
1 Occident a ete incapable de 
prévoir ilran et Turquie) ou 
contrôler (Liban) permettant 
ainsi a la Russie de profiter de 
ces zono' d instabilité Ouant 
aux négociations de paix de 
Uanip David, elles ont connu un 
deroulement normal pour abou­
tir aux résultats prevus (un 
rapprochement entre 1 F'.gypte 
et Israel si le traite de paix 
devait tarder), mais 1 effet d en­
trainement anticipe et le sup 
port prevu chez les autres pays 
arabes de la region tardent a 
venir II faut croire que les 
événements qui se sont produits 
sans 1 intervention directe ou 
indirecte de la Russie sont dus 
a de mauvais calculs et de 
mauvais jugements des situ.i 
lions et de leur evolution, et 
cela aussi bien a I Ouest qu .i 
1 TM

Un mauvais calcul

Le- Américains perdent ac­
tuellement une partie de leur 
influence au Moyen-Orient en 
soutenant activemc-nt les nc’go 
ci.itions de paix entre 1 Egypte 
et Israel pays du centre de i-e 
iri.ingle stratégique alors que 
I UR.SS fait jiorter 'Os aitions 
sur les limites de cette meme 
region soit la Corne de I .Afri­
que le Yemen du Sud et 
I Afghanistan Cette perte d in 
fluence américaine découlé de 
mauvais calculs Connaissant 
fort bien les inquietudes de' 
p.ivs ar.ibes conservateurs uiont 
le chef de file est I Arabie 
s.iouditei f.ice .i cette menace 
soviétique les Etats Uni' n ont 
ji.i' ( herv he a le.' apaiser en 
contrant r.ipidemeiit i-t ferme

ment les actions soviétiques 
dans la region De plus, le 
president Carter n a pas tente 
de contrebalancer ces inquietu 
des par celles issues des nego 
dations de paix, qui aujour 
d hui causent la division d al 
lies jadis inconditionnels des 
F.Tats-Unis Cette mauvai.se con­
duite de la politique extérieure 
américaine peut s averer très 
coûteuse aux F3tats-l’nis comme 
a 1 Europe

Tout ceci ne veut certaine­
ment pas dire que 1 approche 
de Camp David dans les pour­
parlers de paix est mauvaise 
Le traite de paix entre Israel et 
I F^gypte. meme s il .semble pour 
1 instant insaisis.sable, n en est 
pas moins inevitable 11 va de 
voir se faire, dans ce cas. 
comme dans les traités de paix 
avec les autres voisins arabes, 
par étapes et dans des condi­
tions et termes differents les 
uns des autres II est generale 
ment d avis que lorsque le 
premier traite de paix entre 
Israel et 1 Egypte sera signe il 
est fort probable que les autres 
pays suivront graduellement II 
est certain, au debut des négo­
ciations. qu il fallait s attendre 
a beaucoup de résistance de la 
part des pays arabes car. apres 
tout, on ne peut effacer d un 
trait de plume toutes les mise 
res et les injustices cau'ces par 
quatre guerres successives

Il est cependant curieux de 
constater que durant toute la 
duree des négociations jusqu a 
Jiijourd hui. le president Carier 
•iurait pu considérablement at 
tenuer les resistances de' pays 
arabes en répond.int fermement 
aux activités soviétiques daii' 
la région 1. Arabie saoudite 
comme le' autres pays .irabc' 
modérés ont donc eu .i subir 
simultanément deux sources de 
vives inquietudes pour eux I u 
ne étant 1 URSS et 1 autre k" 
negociatums dv* p.iix au Moyen 
Orient 11 C't plus que probable 
que SI le.s F^t.il' l'nis avaient 'U 
apaiser les malaises du' aux 
Soviétiques le monde arabe se 
serait montre plus réceptif a l.i 
paix Actuellement, les modérés 
arabes demeurent fortement 
susceptibles a propos de Camp 
David et se posent de plU' en 
jilus de questions sur la i redibi 
lite et la fidélité dc' Fitats Uni' 
pour les aider a ientrer le' 
visees soviétiques

l.e.s événements qui ont

marque 1 année 1978 ont gran­
dement change la carte géopoli­
tique de la region Le.s années 
80 furent une période ou les 
pays musulmans non arabes, 
c e't-a-dire 1 Iran la Turquie et 
1 Afghanistan étaient des allies 
[iro occident.iux surs ce qui 
rendait I expansion s.avietique 
dans le Sud (F^gypte. Syrie et 
Iraq) un problème, mais non 
une catastrophe Or durant les 
années 70 a I exception de 1978. 
1 ensemble de la situation dans 
cette region évolua favorable 
ment pour I Ouest Fin effet, 
alors que les trois pays du Nord 
demeuraient des allies fidele'
1 F'gypte .idopta une attitude 
pro oc( identaie en 1972 expul 
saut tous les Soviétiques de son 
territoire f’uis dernièrement 
c est la Syne qui avait amorce 
un léger rapprochement avec 
les F'.tats-l nis, suivie en cela de 
I Iraq

Le bouleversement
Alai'. I année 1978 devait 

voir toute cette situation d en 
semble complètement bouk-ver 
see Les allies de longue date 
devinrent des points faibk" 
Meme la Turquie, integree par 
ticllement a 1 Fairope et a se' 
nrg.inisations. se dlr^^ge lente 
ment vers une forme de neutr.i 
ii'ine depuis 1 accession en j.in 
Vier dernier du premier minis 
tre F3cevit Le pays a cimiui 
depuis une longue période de 
desordres civils A I autre bout 
du Iri.iligle le loup d Fit it a 
K.iboul .111 mois d avril parties 
oftii lers pro .sovletHpies a f.iil 
de 1 AIghanist.iii un satellite di 
1 IR’s.s II I oinme c e't l.i i ou • 
tume d.ins de pareils cas ic 
pays .1 si :ne avec son satelli 
te un trille d .imitie et de 

defense mutuelle Les ambi 
tiens frontalières du nouveau 
regime en place pourraient 
.111 tmenter considérablement 
Ic' possibilités de désintégra 
fion du PaKi'lan qui C't delà 
mine de 1 intérieur Du-ud .i 
1 lian il est m.iinteii.int de plU' 
l'ii plus lerl.iin que quelle que 
soit 1 i"Ue des manifestations 
elle ' oriente ver' une ere 
d inst.ibilite

I elle situation invontrolee 
et inv ontrolable pourrait bien 
couler au th.ih son tronc et la 
mon.irchie ser.iii .ilors amenee 
.1 cjispar.iitre II est plU' que 
douteux que Ic' .lyatollahs 
purit.îins de 1 op|iosilion reli 
leii'e et k" (pu-lques politi 

liens v.il.ibles de 1 ojiposition

laïque puissent etre une alter­
native capable de faire regner 
1 ordre alors que 1 autorité s ef 
frite Ce qu il y a de mieux a 
atteiidie serait san.s aiuiiii dou 
le une Iran stable mai' neutre, 
et le pire serait de voir ce iiays 
et le r'aki't.in en proie a la 
désintégration et dont 1 Union 
soviétique ramasserait les 
miettes

Cette in.stabiiite actuelle 
dans le triangle et les conse­
quences qu elle répercutera af 
fectera sérieusement le monde 
arabe l'ne Iran neutre ce"e
r.iit d etre un protecteur eflica- 
ce pour les F7mirals du Golfe 
ride dont elle se charge depuis 
le depart des Britanniques en 
1988 Ces petits pays, si vitaux 
pour leur petrole seraient alors 
ies proies des visees subversi­
ves organisées a partir du AA’ 
mon du Sud La .Syrie et 1 Iraq 
quant a elles ont arrête leur 
rapproiheinent vers 1 Ouest et 
attendent les développements 
dans la region MeJtie la stabiii 
te de I Arabie saoudite ne peut 
jilus eire considérée comme 
.H(|Uise i.ir maigre toutes les 
precautions prises par la t.iniil 
le royale un tolonel saoudien 
aussi inconnu que le colonel 
Oaddafi en Libye peut surgir du 
desert comme le lit ce dernier 
et renverser la monarrhie

Le profit de l'URSS
Il n C't (>.!' necessaire de 

iroire a 1 execution d une 'tr.i 
tegie d exp.in'ion soviétique 
pour voir tous IC' beneliees 
dont la Russie jouirait si seule 
ment la moitié de ees change 
ments .-e produisait Un Iri.in 
gk- Ankar.i Kaboul et Addis 
Ahi-b.i ou k's jiays neutn-s 
d hier dev lendrau’tit pro 
'(ivn‘tiques et (Vl ks pro 
occidentaux deviendraient nv;u 
très 'criil plus important da.ns 
la balance mondiale du pouvoir 
que 1 implantation soviétique 
de cc-s tr>)is (lernieres années 
en Atriquo Cela pourr.iil être 
plus important meme que l.i 
puiss.iiue croissante de 1 c-sfa 
blishmc-nt militaire nis.so en 
F’iirope centrale Cos c hange 
ments. pciur ne pas dire res 
boiileversonii'iits dans k* Inan 
•;le pourraient largement corn 
pc-nser la recc-nto défaite nissc- 
c-n Fixtreme (trient ou la Chine- 
s .ilicne de- plus en plus sur
I Ouest C.ir 1 URSS va aveur 
.;r.ind besoin de petrole dans 
les annec-s 80. cert.iineiTient tout 
.uii.-mt i|ue 1 Fairope et le .lapon 
Or «jui contrôlera” Le triangle-

contrôlera alors fout le petrok' 
du golfe l’ersicjuc

Un enseignement
Il va s en dire qu il y a 

plusieurs leçons a tirer de cette 
evolution negative jioiir les m 
tc-nls occidentaux d.ins cette 
région alors que les Fitats Unis 
déploient toutes leurs mesures 
jKiur limiter les dommages La 
premiere leyon a tirer est eju il 
est dangereux de croire que 
liusque 1 on a un ami fidele sur 
le- trône ou dans le siège du 
premic-r ministre ci un pays, ce 
pays tout entier c-'t acquis 
l'cttc situation était vraie pour 
ce qui est du chah en Iran ou 
son /c-Ie pour l.i modernisation 
c-st aile directement a I encon 
tre- de la reserve et de- la 
prudence des chefs religieux 
Le result.it immédiat en Iran 
c-s| le chaos alors que k-s 
previsions a moyen et long 
termes ne sont gueres bonnes 
Il c'st a c'sperer une evenluello 
ne utralité et a redouter la r.idi
c. ilis.ition du nouve.iu pouvoir 
cl un rapprocheinc-nt .ivee 
I l RyvS Un chef d F.taf cpiel 
qu il soit, doit pouvoir s .ip 
pnyer solidement sur l,i bure.iu 
eratie et le peuple pour ipiplan 
tc-r ses politiques c'oite pensee 
devrait certainement amener 
une- rec-v alliai ion do certains 
ami' de I Ouc-'t non soiilomeni 
.ni Moyen (iriont mai' d.m' le 
monde

I e sfcond danger e't de­
voir le monde- c-n compart i 
nic-nts c‘t de eroiie (|U un sue ce-' 
soviétique d.ins un dc c-eiix c i 
n .lura p.i' de i-onsc'c|Ucnc-es 
dans (i autres Le repli 'ur soi 
américain ne- de 1 experience- 
Ou A’ietnam c-t le refus de faire 
f.iee .lUx visoc's communistes
d. ins le monde et de repondre 
r.ipidomont et fermement ont 
conduit k-s Sovu-liques et le-' 
( ub.iins a des 'ucccs facile' c-n 
Angola en 197.7 et en Flthiopie 

c-n 1978 Tes événements c-n 
conjoncture avec les trouble-' 
en Iran k-s coups d Etat au 
At-nicn du .'sud et c-n Afghani' 
t.in et la tendance neutr.ili'te 
(il- la Turquie agissent diri-cte 
mc-nt .'ur la eomplexitc- de I en 
semble du tri.ingle Monsieur 
Kissinger avait rai'on lorsqu il 
cil'.ut qu il ne fall.iit pas que la 
(le'ente incite- les Fit.iN I ni' et 
I F'.urope a soU' estimer les cnn 
-c-i|U(-ncc-s geopolltuiiic-s dc- eer 
t.iiiis evenemc-nts

Marc-Michel PARENT 
(collaboration spéciale)

Les Fées ont soif...

Le difficile apprentissage du pluralisme
_ La Commission des droits 

de la personne du Quebec 
s est penchée sur le dossier 
tant débattu depuis quelque 
temps autour de la pièce de 
théâtre Les Fées ont soif 
de Den se Boucher

Un deb.it s(-ricux est artuel- 
b mc-nt eiig.ige au Queb.-e 'U'Ci 
le p.ir 1 ueiivre dr.irr.itiquc- dc 
m.id.imc- I>(-nis(- Boiieher Lc' 
F c-v-s ont suif Ld Cour superieu 
n- du district do Montre.il a 
dc-j.i c-mi' une iniunction pmvi 
siiire (l'iuern.int l.i libre- i ircu 
l.ilion de 1 oc-uvre c-critc- el 
s .ipprc-te .1 se prononcc-r iiuc-s
s.immc-nt sur k- c.ir.iclc-re bla' 
phemafoire ou non de ri-lte 
pièce- de lhe.iire .'Uitc- .i Li 
ref|U(-lc- (pie lui ont .idri-ssc-c- de 
nombreux individus et groupes 
Pour utiliser le lang.ige juridi 
(pie. la cause c-'t donc sub 
jiidiee et la rommissinn de-' 
droits de la personne du ()uc- 
hc-c n entend aueiinement as'ii 
mer de.x rcspons.ibililex cpn ne 
sont p.i« .'lennc-s. respectueuse 
qu elle c-st du droit de rhaeiin 
de s adrc-s'cr au frituinal .iin'i 
que- de 1 autonomie et cle 1 mile 
pc-ndance de- ce dt-rnier

La complexité 
du problème

Foutefois I.. Commission 
existe pour promouvoir les 
drops (il- 1,1 pc-rsonne c-t a ce 
titre- r.ippelle son désaccord de 
pnneipc- ave-e toute censure 
dans un débat public Fille 
reconnaît cejM-ndant epic- 1 .if 
frontc-ment en cours 'O spuc- 
d.pi- un ebeminement eompk-xc- 
c-t j.imais achève- celui do 1 ap 
prc-ntiss.ige l.ibonoiix d un plu
t.ilisnu- accentue .lU niveau de-'
v. ilc-iirs r c-sf .iin'i que b-' 
convictions religieu'c-s dune 
p.irt et I idc-iPPc- pc-rsonnelle 
de la femme, d autre part font 
I objet par exemple d une- remi 
s(- en cause fondamentale- et
vi. i un procc-'siis de eonsctonfi 
s.ifion globale mène- pour k-s 
uns .1 une liberation essentic-llc-. 
pour Ic-s autre-s a un c-ffritemenf 
inadmissible- dc- valeurs non 
seulement traditionnelles mai.s 
.lussi qii il' tiennent pour s.i 
creo'* Kt 4 roiNont a carri’ 
four un c-nsemble de grandes 
lihc-rtc-s que- les uns voient 
romme exclu'ivc-s les autres 
(mmme romplc-mentairc-s re 
soni l.t libc-rle de religion c-t la 
liberté dc conscience, k- droit 
de chacun .i sa dignité et l.i

liberté ''ifPt
leurs 'O-tf ^fâamc-ntnk-s m.iis 
.iucune n'osf .absolue bien 
(pi aucune ne doive etre rc-' 
treinle '.ms une raison excep 
lionnelk-ment grave prevue a L( 
loi

La liberté 
d’expression

Toufetois. le cadre legal 
si-ul risque vraisemblablomc-nf 
d etre insufli'.mt Fin effet, la 
loi ne se porte pas garante de-' 
.Ptitudc-s futures dc-s individus 
Il re.ste donc a (i-ux ci a artuii 
k-r leur propre- i-chelk- de v.i 
k-urs en (onction d'une sociétc- 
respeclueiise d un esprit anime, 
c-nlrc- autres par des conside 
rants que l on retrouve dans le 
préambule- de la ('harte des 
droits et libertés de la pc-rsonne 
et qui prc-ci'cnt que le respect 
de la dignité de 1 etre humain et 
la reconn.pssancc- dc-s droit' et 
Iib(-r1e« dont il c-st lilulaire 
con'tituenl k- fondc-iiu-nl de l.i 
justice et de la paix mai' 
egalement que lo' drop' et 
libertés cle la pc-r'onne humai 
ne sont insc-parabk-' des drops 
et libertc-s d autrui c-t du bien 
( tre gcnér.il Ainsi k-' libc r

tes de rc-ligion ef de eonscienee 
ne- sont p.i' .iiPinomiquc ' e.ir. 
pour ePe-r le pre-mu-r p.ir.igr.a 
phe de 1 arliek- 18 du î’.ic te 
international relatif .dix droit' 
c IV ils c I polpiqiic-s Toute pc r 
sonne a drop a la liberté de 

pensee de eonscu-nee c-t de rc-li 
gifen ce drop implnpie l.i li 
bc-rte d avoir ou d adopter iinc- 
religion ou une conviction de 
son c hnix ainsi que la liberté 
de- m.inifc-sle-r sa rc-ligion ou sa 
conviction indiv iduelk-ment ou 
en commun t.mt c-n public 
qn en prive- p.ir le culte- c-t 
I .ICI omplissc-meiP dc-s rpc-s le-' 
pratiques et ! ensc-ignc-nu-nl 
De- meme la llbc-ile d expre-s 
s|((n devr.iPc-lle être- utilisc-e 
,(Vc-(' le- souci reel de ne p.i' 
porter atlc-inle indiimc-iP .i ec- 
que 1 autre- considère s.i digni­
té Et quieoncpie 'O 'C-iP altc-int 
dans s.i dignité a assiiremc-nt k 
drop (iiitili'er (c-lie libertc- 
d expression pour protester c-t 
iffirinc-r s('s convictions M.ii' 
tout proc c-sscis dc- libc-t.Pion 
ou ve( u c oinme tel implique 
par son dyn.ciipsmc- propre unc- 
oper.iiion ehoe cpic- I antre doit 
,diss| .icec-ptc-r de rc-spedt-r 
( c-st d.ins (Cite ponder.Plon 
(pie 1 on retrouvera k- cheminc- 
e (-ni ou I .ipprc-r.lis'.i-C du plu 
r.iiisme (pu .lu dc-l.i des lormc-'

est un c-sprP d ouverture a 
1 aiilrc-

L'apprentissage 
du pluralisme

Fin terminant la commis­
sion rappc-lk- a raU'C de leur 
pertinence ec-' parole.s que 
"lonsu-ur k- juge Hand alors 
membre dc- la Cour supre-nu- du 
ran.id.c c-crivait c-n 19.A1 dans 
1 .irrc-l Bock her v I e Roi

La liberté- de pensee et 
d c-xpression (((inme k- dc-'ac 
(■(>i 'f 'ur les idec-s c-t k-s eroyan 
c c-s sur tous Ic-s sujets eoiicc-v.i 
ti|(-s sont dc- 1 essenc e meme de 
notre c-xi'lc-nre Le ehoe de Le 
discussion sur dc' 'Ujefs polPi 
qiK-s sociaux et religieux en c-st 
v(-nii .1 constituer k- tissu de 
notre quoiidiennc-le a un point 
tel que 1 on ne peut invoquer la 
m.iuv.iisc- volonté comme fonde 
Tc-nl (Je I ilk-g.ilPe de l.i con 
Iroverxe ( ) De violentes eon
trovcTsc-s s (-lèvent lon'l.iin- 
mc nt a p.piir de difterc-m es 
dan- les ronc épiions abstraites 
L herc-'ie C't encore, c-n c et 
tains domaines peebc mortel II 
peut exister un puritanisme 
f.inalnpie .pi'si bic-n d.ins k-

(tomainc dc-s idoc-s que dans 
ec-liii de 1.1 nn-ialc- Alai' le 
(ontrat cpn lie notre société 
libre rc-(,oP et .ibsorbe- c i-s difle 
u-nec-s ellc-s sont mi'i-s c-n 
oi.ivre- d.ins le cadre dune 
libc-rte el d un ccrdie a"!' 'iir 
dc-s bast-s d uniformité plu' l.tr 
gc-s el plu.s profondes qui coii' 
tPuent k- fondement dc- la 'l.ibi 
iPe sociale 11 c-n va de mc-me 
d.ins k- mecontc-nlemc-nt I af 
fc-ction ou 1 hostiipc- en tant 
cpi elc-mc-nis subjectifs de toute 
controverse- ees senlimc-nt' c-t 
Ic-s Klec-s (pu les soiilc-vent 'onl 
p.crtie intégrante- dc- notre vie 
e1 au bout du compte- il' noii' 
servent de stimulus dans Li 
( l.irifieation de nos idc-c-s et 
nous k- croyons daU' l.i rocher 
elle du fondc-nu-nt et de la 
V c-rile des ehoses

Rrc-f il ne faut pas s efon 
nc-r qu en retle croisée- de-' 
(hc-nmis Ion assiste- a un ,if 
frontemc-nt dos valeur' Le pro 
blc-me (pli 'C- pose Kl C't cc-hii 
(le- I accc-plation mutuelle- dans 
le (.(dre du eheminc-mc-nt indi 
cpic- plus h.iut Le pbenoinc-m- 
so( i.il aiKpiel nous .is'i'lons 
ilep.is'c- d c-mblec Ic-lle pit-ce de 
theatre spécifique- c-spe-rons 
cpi il en v,i de meme (1c- I ap 
pre nti'sage
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Des émissions d'enfants déformantes
Au directeur des programmes à 
Radio-C'anuda

Je vous écris pour vous dire tout 
le mécontentement que j'ai au sujet 
de deux émissions pour enfants qui 
passent le matin à 9hl5 "I^es 
Üralicns" et à 9h30 ' Passe-partout ' 
C e-it malheureux car ce sont les 
émissions que ma fille préféré

I,u semaine dernière, j ai 
c-coute ces deux séries et j ai été 
désappointée de voir dans la pre­
miere et deuxième émissions qu il 
montrait aux enfants à faire des 
grimaces, ce que j ai trouvé drôle, 
et ce que j ai trouvé moins drôle 
r est qu il montre aux enfants com­
ment loucher, ce qui ne m a pas pi u 
du tout: car on ne joue pas avec les 
yeux, surtout des enfants qui ap­
prennent et découvrent à tous les 
jours ce qui est hien et malheu reu- 
scment ce qui est mal.

Quand j avais deux ans, j ai 
louche et ma mère a tout fait ce qui 
était on son pouvoir pour me guérir

Depuis l'&ge de trois ans, je ne 
louche plus du tout et dans ce 
temps, il n y avait pas de télévision 
pour nous montrer à se déformer 
nous-mêmes. Aujourd'hui, je serais 
restée avec ce handicap.

Depuis que ma fille a vu ces 
émissions "I^s Oraliens ’ et "Pas­
se-partout , pour le plaisir de voir 
en double, elle louche de temps à 
autre.

Kt pour finir, un fait cocas.se; 
dans l'émission de "Passe-partout”, 
on peut voir la marionnette Candie 
qui fait de beaux dessins sur un 
calendrier, .soit des gouttes quand 
elle fait pipi au lit et un petit 
bonhomme quand elle ne fait pas 
de pipi au lit.

Là, ma fille a quatre ans et est 
propre depuis deux ans, elle a 
commencé à faire pipi au lit pour 
faire de beaux petits dessins com­
me Candie et tout ça dans la 
joumee; remarquer que ma fille ne 
dort plus dans la journée depuis

près de deux ans, mais pour faire 
comme Candie, elle va se coucher 
cinq minutes et est très contente 
elle fait comme Canelle de beaux 
dessins avec de belles gouttes, elle 
va finir par me tapisser un mur avec 
les calendriers de gouttes et bon- 
hommes.

Je n ai qu à lui expliquer vous 
allez me dire'’

C est déjà fait, vu que c'est une 
fille unique elle ne peut pas faire 
comme ses petits frères et soeurs, 
alors elle apprend très facilement 
ce qui se passe dans les émissions 
pour enfants.

Je crois que pour les enfants 
qui n ont que deux ans. les parents 
sont contents car peut-être étant 
motivés de faire des dessins et 
montrer qu'ils font de beaux boas 
hommes, ils deviendront propres, 
mais pour tes plus vieux ce n'est 
pas la solution.

Car si je ne me trompe pas, la

petite Canelle a quatre ans dans 
cette série et les enfants de cet 
âge-là sont propres, et ils n'ont plus 
besoin de se faire de calendrier 
pour savoir quand ils font ou ne 
font pas de pipi au lit, ils aiment 
dessiner, jouer, explorer, découvrir, 
etc.

Je peux vous suggérer d ajouter 
une autre marionnette dans cette 
petite famille et qui aurait deux 
ans, ça simplifierait peut-être un 
problème

Ce qui est malheureux c'est 
toujours plus difficile de se défaire 
de mauvaises habitudes que des 
bonnes.

En espérant que tout rentrera 
dans l'ordre, car c'est une émission 
qui est très populaire auprès des 
jeunes.

Bien à vous.

Mme Thérèse Côté 
Québec, Qué.

Des mises 
au point 
sur le 
Centre de 
réadaptation
M le rédacteur en chef,

\ la >uite de l article de .\nne- 
Marie Voisard paru dans le .SOLEIL 
de mardi. 12 décembre 1978 au sujet 
du Centre de Réadaptation du Qué­
bec. je désirerais apporter les 
mi'cv au point suivantes;

I II est faux que la reprise 
de- admissions s effectuera sans les 
phy--ialre.s puisque deux physiatre.s 
•l uvrenl actuellement au CRQ. soit 

les docteurs Bernard Talbot et 
M.iurice Pelage. Donc, la réadapta- 
’lon .^e fera avec 1 aide de physia- 
tre- 11 aurait été plus exact de dire 

-ans les physiatres démission­
naires"

2 L'objectif general du Centre 
de Réadaptation du Québec est la 
réadaptation. La réadaptation fonc- 
•lonnelle se fera à I intérieur de 
modules, c est-à-dire. un regroupe­
ment de patients souffrant d une 
même pathologie.

.\u -ein de ce- modules, les 
patients seront admis par omnipra­
ticien Chaque module sera coor­
donné par un spécialiste a.vant une 
■ompétence dans la dite pathologie

.\ctucllement. cinq modules 
-ont en voie de réalisation. Il s agit.

'SS*,.

______ _
'.'tt
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du module des arthritiques et 
rhumatisants, coordonné par des 
rhumatologues, les docteurs Lucien 
l.atulippe. (îilles Mathon et Jean- 
Yves Lang du CHVL.

du module d eneephalopathes 
(.\CV et autres), coordonne par de.s 
neurologues, les docteurs Raymond 
Giguere et Jean Lafleur de St- 
François d .■\ssi.se,

du module des myélopalhes 
(paraplégiques et quadriplégiquos), 
coordonné par un urologue, le 
docteur Alain .Naud de 1 Hôtel-Dieu 
de Québec;

du module des amputés,
du module pour les autres 

populations.
L.i mise en marche des trois 

premiers modules va bon train. 
Pour ce qui est des deux autres, 
nous tentons actuellement de re­
cruter des médecins ayant 1 intérêt 
et la compétence de les diriger, y 
compris les physiatres démission­
naires

.-\ 1 intérieur de tous ces mo­
dules. les physiatres du Centre de 
Réadaptation du Québec oeuvre­
ront de façon active

3.11 est tout à fait faux que j’aie 
affirmé que 95''c de la réadaptation 
peut se faire par les rhumatologue.s 
et les urologues. Effectivement, ces 
spécialistes oeuvreront de façon 
active, mais uniquement dans un 
module bien spécifique.

A Pour ce qui est de relancer le 
débat ou de retarder la décision du 
ministre des .Affaires sociales, le 
comité exécutif du CMD ne croit pas 
que le fait de traiter des patients ne 
change quoi que ce soit En effet, 
l'intégration éventuelle à un Centre 
Hospitalier, quel qu il soit, pourrait 
peut-être nous aider à parfaire la 
réadaptation

Guy Bedard, M.D., 
President du Comité Exécutif 

Conseil des médecins et dentistes

■ Réponse Le Dr Bedard 
omet de préciser que le Dr Bernard 
Talbot, bien que physiatre. ne pra­
tique pas la physiatrie au Centre de 
réadaptation à cause de ses respon- 
.sabilifés administratives U- Dr Tal­
bot e-t en effet directeur des 
services professionnels

Quant au Dr Maurice Delage, 
l autre physiatre. on nous a dit à la 
conférence d information du mardi

Chaque prière à sa place
Madame .Aurore Douville 
Ste-Koy

le ne peux re-ter indifferent à 
une lettre comme la vôtre parue 
sou- cette rubriqin- le 11 ilecembre 
dernier et c e.-t pourquoi je tien.- à 
y repondre Je doi,- préciser tout de 
-uite que je ne fais pas partie du 
renouveau chari-matique. car pour 
moi. ce n est pas une forme de 
ITiere qui me rejoint

La voix d'une 
charismatique
,\ m.idame Aurore Douv ille.
Str-Foy

Votre politique in ecoeiire. l'ile 
vu'nt (lune illuminée l’ourquoi 
vcuis en jirendte .lu charismatique' 
Je vous voi- bible en main courir 
le- ji.irties mai- j>as .annoncer l.i 
Vierge' Et vou- n en parlez p.i-' 
Etes vous allée a Ste Anne, au Cap 
ou des mille et des mille prient la 
Vierge' Etc-vous sortie de votre 
j);itelin'’ .Avez vous vri Lourde-. Fa- 
tim.i. Rome? Moi. oui et p.irtout la 
A'ierge e-t a 1 bonneur. mere du 
Christ, ( e ne .-ont pa- des personne- 
comme vou- (|ut vont la descendre 
de -on piecle-t.il

le gagerais que vous n avez 
mi me pas un ch.apelet chez vous 
l iiez vous à la Basilique vendredi 
ou trois gentilles fillettes di-aient 
U chajH'let et 'lue la foule repon 
dait d un eiM-iir i onfiant' Oh’ non 
vou- aimez mieux -enir votre fiel 
p.ir la VOIX 'le- joiim.iiix mais 
n marquez bien eeei dans votre 
bible ne ju.;e pas si tu ne veux (las 
I tre jugée

A Ixm eniemleur. s.ilut'

Je ri -pelle tout le monde mais 
je SUIS rhari-m.iti'iue

PS vos mots ronflants comme 
subjectlonnisme. émolionn.ilismo 
jusqu à neiir'ip-ycbi'iues on connaît 
ça Mai.s vous ne c"nn.ii--e/ pa- le 
(.irilin.il Suene- p.i- plus que le 
rhanoine C.itr.ird •' e-t ni'Ui idée

M.id.imr A I aforee 
.Sir fov.

Sa( hant que la priere charisma­
tique est une priere qui sp fait en 
commun sous la mouvance de l Es- 
pril Saint, je ne vois vraiment pas la 
place du chapelet et je comprends 
le- jH'rsonnes qui ont pu vous 
arrêter (-t voilà pourquoi si vous 
dite- votre chapelet seule, et bien 
vou- ne répandez plus au premier 
erilère de cette prière qui doit être 
en commun Deuxièmement, si vous 
vous en tenez seulement au chape 
let. vous empêchez I Esprit d'agir 
-ur vous, vxiiis n'étes plus sous la 
mouvance de 1 Esprit, donc pas 
charismatique Ne croyez pas que je 
méprisé le chapelet comme forme 
de prière, mais en certaine occa­
sion. il n a lias sa place, autant dans 
le- prières charismatiques que du­
rant la messe Lorsque vous allez au 
cinéma ou au théâtre, vous appor­
tez-vous un journal pour lire durant 
le -peeta(le'

A'ous dites qu une dame fut 
empêchée de distribuer des feuil­
lets dans le but de propager la 
dévotion des 3 .Ave, mais vous ne 
nous dites pas pourquoi il y a eu ce 
refus Efait-co sur le contenu du 
feuillet que I on s opposait ou sur le 
fait de (iistribuor de la publicité' 
Ne eonn.iissant pas les personnes 
(jui ont empêché celle dame, je ne 
peux vous donner la véritable rai- 
-on mais selon mol, on empêche 
toute publicité, les abus et la 
mauvaise publicité

Il est vrai qu il y a des dangers 
dans les groupes de prière charis­
matique et c est pour cela que 
1 Eglise jette un regard sur ces 
groupes, qu il y a des répondants 
diocésains et qu'il sc (ait de 1 ensei­
gnement S l'intérieur de ces grou­
pes de priorc

Si je vous comprends bien, il y 
aurait des religieux cl des religieu­
ses qui quitteraient leur commu­
nauté à cause des chari.smatiques, 
et ce en grand nombre f est la 
première (ois que j en entends 
parler et pourtant j'al plusieurs 
amis religieux et religieuses Qu il 
y ail des religieux qui s opposent à 
( r- prières. Il y en a et leur 
opjiosiiion est peut être due A de 
m.iuvai- renseignements ou S de 
mauvaises expériences, qui sait?

Donc. Madame, continuons à 
prier, chacun à sa manière, de la 
façon qui répond le mieux .aux 
besoins de chaque individu Si vou.s 
c'est le chapelet, dites-le. n hésitez 
pas, mais nôublicz pas que ce n est 
pas la seule façon et on ne peut pa.s 
dire qu'une façon est meilleure 
qu une autre

Remi Prcvosl 
■Ste-Foy

Le nom 
de ta femme
M le rédacteur en chef.

Pourquoi dites moi, un homme 
doit il être fier do -on nom et a t il 
be-oin de le continuer dans sa 
(Ir.'cendance alor- qu une femme 
doit le laisser aller le jour de son 
mariage et en perdre toute trace 
dans -a descendance?

De quoi peut-on qualifier cette 
maniéré de procéder de tous les 
gouvernements de tous les pays?

De toute évidence, on dispose 
(le la f.içon (1 être des personnes 
d un -exe déterminé et cela ne peut 
certes pas être qualifié de démocra­
tique

Janine Côté 
Beloeil
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Un coup
de vente
extraordinaire!

Dès
aujourd'hui
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Il décembre, qu'il s'occupe surtout 
de la Commission des Accidents du 
Travail (C.AT) Le Dr Delage était 
d'ailleurs à l'emploi de la CAT au 
moment où le personnel de cet 
organisme est passé sous la juridic­
tion du Centre de réadaptation en 
1974. Contr.airemcnt à tous le.s au­
tres physiatres payés à l'acte, qui 
ont remis leur démission au mois de 
juin, le Dr Delage n'a pas eu le 
choix de démissionner puisqu'il est 
engagé directement par le Centre 
de réadaptation

Le Dr Delage a cependant pro­
cédé à quelques admissions depuis 
le départ des autres physiatres et 
c'est ce qui explique qu'il reste 
encore 33 patients (avec 187 lits au 
permis).

Quant au 9.3'T dont parle le Dr 
Bédard. il .se peut que ces paroles 
aient été dites par le Dr Talbot, 
également pré.sent à la conférence 
d information C'est ce même Dr 
Talbot qui a dit aussi, en parlant 
de- arthritiques et des rhumati­
sants. que les physiatres n'avaient 
pa.s tellement d intérêt à s occuper 
de ces cas.

Anne-Marie VOISARD

Il manque 
un autobus

Aux messieurs delà CTCVQ
J'entends parler souvent d ajou­

ter des autobus, mais ce que nous 
n entendons pas parler c est de 
mettre un service pour le -('cteur 
Chauveau .Amazone etc Nous, les 
personnes du .3e âge nous avons 15 à 
20 minutes à faire de marche à pied 
pour aller prendre notre autobus 
sur le boulevard 1 Ormière. Venez 
vous en n;ndre compte par vous- 
même, vous allez voir qu on ne se 
plaint pas pour rien Et les cnfant.s 
si ils ont à parcourir plus d un mille 
vite un autobus scolaire. Vous ne 
vous occupez pas du .3c âge mais on 
p.iye des taxes comme les autres.

Ca fait 7 ans que je demeure à 
Ncufchatel et 7 ans que je suis dans 
la maison Madame E. Caouette

Un beau geste 
de la police
Directeur de la police 
Hôtel de Ville Ste-Foy 
KXX). route de l'Eglise 
Ste-Foy (Québec)

La police est un service public 
qui. plus souvent qu'à son tour, est 
critiqué, à la fois par la population 
et les médias d'information. Cepen­
dant. JC tiens à remercier le service 
de police de Ste-Foy pour son bon 
sens pratique.

Je m’explique Vendredi soir, 
étant tombé en panne sur le boule­
vard Laurier à la hauteur de l Edifi- 
cp Pollack. J'ai dû abandonner mon 
véhicule tout en laissant clignoter 
mes lumières d urgence En reve­
nant avec la dépanneuse, environ 
vingt minutes plus lard, je m'aper­
çus que la police avait placé dos 
signaux de détresse à l’arriére de 
mon véhicule, afin que les automo­
bilistes provenant de Québec puis­
sent éviter ma voilure abandonnée.

Je désire adresser mes félicita­
tions aux policiers qui ont agi d une 
façon préventive

.Main Garoute 
.Ste-Foy

DE RABAIS
sur

paletots, complets, 
ensembles de 

veston sport 
et pantalon

dans des marques aussi réputées que: 
Samuelsohn, Warren K. Cook, etc.

Rabais de

’«à
sur la mercerie

Nous avons le vêtement qui vous habillera à 
merveille, quelle que soit votre taille.

Tailles: court, régulier, long et corpulent.
Grandeurs: 36 à 50.

M BOUTIQUE
MASCULINE

3195r CHEMIN STE-FOY - STE-FOY 656-9508
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L'avenir du pantalon n'est pas en péril

par Bernadine MORRIS
NKW YORK (NYTNS) — ' Le pantalon encore à la 

mode?' Aprt's la question "Que dois-je (aire avec le bas de 
jupe"’”, c'est celle qu’on pose le plus souvent aux couturiers 
de passaRe dans leurs boutiques ou même dans les 
réceptions Naturellement la réponse, même si elle ne 
rencontre pas l'approbation des concepteurs, c'est qu il va 
très bien de porter n importe quoi, du moment que c’est 
confortable et approprié

Mais le pantalon est un cas particulier. Après avoir 
envahi toutes sortes d enceintes sacro-saintes, depuis le 
bureau jusqu au restaurant éléfiant, durant une décennie, le 
pantalon a pris 1 amere-scéne. ces dernières saisons, pour 
laisser 1 avant-scène à la jupe, la robe et même le manteau 
et le deux-pièces Mais il n’est pas encore confiné au 
jardin.

Selon le couturier Bill Blass, le fait d avoir raccourci la 
jupe va donner une nouvelle autorité au pantalon. 11 référait 
alors à l’orientation prise par plusieurs couturiers, dont 
lui-méme. de monter l’ourlet juste en-dessous du genou pour 
le printemps et à la résistance de beaucoup de femmes qui 
s étaient habituées, ces derniers temps, aux jupes plus 
longues.

Il croit alors que le pantalon se présente comme une

alternative logique, tout comme en lüTO, quand la mini fut 
supplantée par la midi-jupe

Le pantalon le soir
"Ayant connu le confort du pantalon, les femmes 

seraient folles de 1 abandonner", de dire Ciooffrey Beene, 
particuliérement enthousiaste pour le pantalon le soir.

Ix-s deux couturiers présentent bon nombre de panta­
lons dans leurs colli*ctions printanières, mais même ceux 
qui ne le font pas, comme Oscar de la Uenta. ne s’y objectent 
pas très fort' "Le pantalon n’est pas ce qui a fait notre 
réputation, expliquait-il. mais personne ne peut dire qu’il 
n a pas de sens en hiver. Il est certain que je ne dirai pas 
aux femmes de ne pas en porter ’

l’our prouver leurs dires, les ateliers ont fait tout ce 
qu’ils pc'uvent jMiur varier les modèles, ce qui d ailleurs les 
rend encore plus attrayants. Si la coupe fondamentale pour 
le jour reste élancée et étroite et si la longueur ne va pas 
ju^qu’à balayer le plancher comme ces dernières saisons, le 
pantalon pour I heure de loisir se pré.sente sous une grande 
variété de tissus et de coupe.

La principale caractéri.stique pour la nouvelle pose 
dc-contractee. c est le revers. Le pantalon pressé soigneuse­
ment n’est plus dans le decor. 1Â‘ bas est tout simplement

Silhouette 
plus mince 
pour le 
printemps 
prochain

roulé, comme on le fait pour les manches de chemise. Cette 
tendance brise te ton de solennité qui dominait dans de 
nombreu.ses collections pour le printemps et ramene l allure 
dégagée en train de disparaitre.

John .-Nnthony ne craint meme pas le revers pour le 
pantalon habillé de crêpe de Chine ou de toile, et (ieoffrey 
Beene l’emploie aussi pour son modèle à ceinture ample. 
Nombre de couturiers retournent même le bas de leurs 
pantalons de coton d été.

Les années '50
Si I on remonte aux années '50. c’est de cette façon 

qu'e.st ne le pantalon corsaire (pedal-pusher), quand les 
jeunes se mirent à rouler leurs blue jeana pour ne pas les 
accrocher dans la chaine de la bicyclette Des manufactu­
riers se virent bientôt obligés de rouler ou de couper et il 
s’ensuivit beaucoup d imitations qu on appela le toreador, 
ou le capri, selon la maison qui en faisait la promotion.

Cet accoutrement descendait à peine sous le genou, ce 
qui le rendait confortable Certains pouvaient aller jusqu’au 
mollet pour les distinguer des shorts Bermuda, plus amples 
et plus courts. Pour vaquer à ses occupations, le velours de 
couleur vive était très populaire et le coton tout indiqué 
pour les heures de loisir à 1 extérieur.

Le style culotte
Il était inévitable que ce style culotte revienne en force

PARIS (IV) 
printemp' 19T!> 
mince, s il faut c 
(livenchy Le joii 
nombreu-e." qui i 
ligne firoile. tré- 
courtes manches 
crépee et legerc 
revers ou parcme 
-. c dans fou- le-

— La silhouette du 
e-t nettement plus

■n croire le couturier 
r, le- robes >ont tre- 
allient le confort a la
- .-ouvent relevée de 
bouffantes La louche 
du pique blanc avec

■nts de toile -e reirou 
-l\ Ic-

I I

Givenchy a pense au coton piqué et crépé pour la tenue de rue printanière A 
gauche, robe de crêpe noir à revers blancs, avec ceinture et boucles aux 
manchettes de même ton A droite, coton blanc et noir piqué, garni de 
revers, pochettes et parements blancs.

Pour le coquofcl ou la toilette plus 
habillée, la -ilhoiiette s adoucit, la-s 
décolletés .sont large.s et ouverts, les 
collet- -ont façonne-. Les corsages 
-ont drape- et les jupe.- agrementees 
de volant- loger- Le- manchiv- -ont 
encore t.ipe-à-l oeil et attirent 1 atlen- 
lion sur 1 cpaule. qu elle- .-oient cour 
le- ou bouffantes, garnie.- de petites 
tiouvle- en forme d ailes de chauve 
-ouri- ou qu elles donnent un effet de 
c.ipe

Le- tis-ii- .sont imprimés nu de 
1 repon tl.inelle. toile. i répe de Chine 
et mousseline I.i's couleurs sv-nt lumi 
neu.-es et brillante-, combinant le 
tilanc avec le noir, le bleu marine et le 
rouge, ou alli.int le vert ivomme au 
bleu tendre, au rouge orange, au jaune 
eclalant et au lil.i-

Le- chapeaux s harmonisent avec 
le reste ou forment contraste, depuis 
les pailles .) rebord, aux turban- et aux 
calot- breton-, enfin le- gants de 
chevre.iu blanc font un retour -ur la 
-( éne

Gros lot 
pour John 
Anthony

NKW YORK a'PD — Ul 
récente addition de deux 
nouvelles eollectinns Prêt et 
Petite, lieaucoup moins dis­
pendieuses que celles de ses 
ateliers de haute couture, 
signifiera le gros lot pour le 
prêt à porter printcmps-élé 
1!»7'.> .lobn .-Xnthony a en effet 
dévoile au salon de la Sejitié 
me avenue de magnifiques 
robes en une seule ou deux 
pieces en voile loger de 
nonne et en jer-cv mince 
Klle- peuvent -e tiorter du 
m.itin jii-qu .ni -oir

la-s traits dominants sont 
le- manche- a dolm.in iii— 
qu au coude avec parements 
Lirges. les collets tunnel- 
,ivec .ittaihes et les manches 
ra.Man .i Nmlures coii-ues.

Des ceintures .'i engréliires. 
toute- cle couleur n.inan. 
comme le ro-e. le bleu, le 
m.iiive -omtire et le c.innolle. 
donnent un .nr jeune et -evy 
à tous ces vêtements, qui no 
-e départissent toutefois pas 
d une rertaine -utitilité.

La collection Petite con­
cerne les jietites tailles de 5 
pieils ou moins et b.itulle de 
2 .1 U an- Klle -e jirc-i iite e 
des prix abord,d'il - m.ilgré 
-on style h.oite ciuitiiri’ U - 
rot'csvont de S12n .>1 $!'•). les 
manteaux de S2.’'ii a et
les cn-embles de SÜtO .■) $2'»1 
C e-t toute une aiiti.iine .< 
faire aiijoiird hui pour ce 
iicnre de qualité

JUSQU'A

de rabais

Cigogne

place laurier

inodr-
inatt'rnitr

place fleur de lys

et c'est fait. Willi Smith, qui fut pratiquement le seul à 
laneor la mode du pantalon ample très sanglé à la ceinture, 
s est tourne vers le style cor.saire. qu'il marie avec la ve.ste a 
hasques ou le manteau court a godets dans le dos, 
constituant de.s ensembles d allure moderne pour les heures 
libres Des escarpins rouges à talons hauts font un 
complément dans le ton.

Diane Von Furstenberg. celle des robes du soir de 
jersey, s’est orientée egalement vers le pantalon corsaire, de 
même que Perry Kllis. l homme des épaules en saillie Ce 
dernier le fait de bien des manières; tantôt cost la 
mini jupe à godets portée sur des collants roulés jusqu aux 
genoux, tantôt le pantalon ample à hauteur du genou ou le 
toreador très serre, sans négliger sa spécialité du pantalon 
fuseau, long et confortable

Tout cela vise a satisfaire les goûts variés des 
consommatrices, selon EIlis; un exemple de ces variations 
pour tous les goûts, qu on retrouvera dans toutes les 
txiuliques dans quelques mois, c’est son toréador de soie 
qu il présente avec de gros gilets faits main, une autre 
marque de commerce d Kllis, ou des bustiers—bandeaux en 
velours friaé.

Tout en prolongeant la vie du pantalon, les dessinateurs 
de mode ont manoeuvré pour éviter le piège du "ce n est 
qu’une autre paire de pantalons". En fait, ils en ont taillés 
tant de modèles que 1 aventure est aussi diverse que pour la 
jupe, meme qu’ils ont batifolé avec la longueur
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Les magasins Sinizer terminent
S-'

|■annce bien dans la note

en offrant des rabais sur les 
machines à coudre Singer*.

meubles, aspirateurs, tricoteuses, côteleurs 
et un choix d'articles de mercerie.

Veuillez prendre note de ne pas oublier les 
aubaines de fin d'année à votre magasin Singer.

JOn
f^ousenf

mqpf
SINGER
CENTRES DE COUTURE ET CONCESSIONNAIRES AUTORISÉS PARTICIPANTS

•M.irqiic .Kpo-iv vie t i< ('mp icnic Smrir diiC m i.l.i l lu-

M,.rsil|«cli SS4'îl Kia I (K.frt lw*cXjtiL UïSU * HB TVen r»-*-4rj BS. 1» Li Bt-r't 
b»c« (I«gt «• Ip SS-W*' c«^«'CHi'lMbOf'i-Oita nma Bk» tt rvwwtrtf* «MW

• ni:» Lwir-Bt-foy 01 «I Ui tii»nti ÇXjrwCim IT-flït fH «l-C'l • tf! Lrt»"*»», •KJ’'»

* C* magasin vand lat tissus
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Etudier en français coûte moins cher qu'en anglais
par Jean Didier FESSOU

Li"' Irai- «11- scolanii' ciiutonl plus 
cher partout ailleurs au Canada qu'au 
Quebec F;t, ceci. <iu»‘lle que soit la 
discipline l’n document publie par 
Stati-ti(|ue Canada et intitule Frais 
de scolarité et de subsistance dans les 
iiimer-ites canadiennes" confirme, 
discipline par di.-cipline. qu eludier 
itan- une univer-ite francophone du 
Quebec est nettement moins dispen­
dieux quetudier dan- une université 
anclophone La difference -e situe 
au-deia de 4(i pour fOO

Kl. au Québec même, ce sont les 
universités ani’Iophones qui exifient 
les plus haut- frais de scolarité C'est 
I univer-ite .dcGill. pour ne pas la 
nommer, qui demande le plus aux 
etudiants.

Par ailleurs le document de Statis­
tique Canada rappelle qu’il y a 5.3 
etablissements universitaires au pays 
La seule province de l'Ontario en 
compte 18

Fmfin. comparativement aux frais 
de scolarité exiKcs par les collèges et 
universités américaines, étudier au 
Canada demeure financièrement pos- 
-ible II en coûte moitié moins cher 
d'étudier au pays que cher nos voisins 
du sud Ia‘s 11 3 millions étudiants 
américains doivent débourser, chaque 
.innée, entre $3,172 et $4.363 pour 
etudier à I université et $1.982 pour 
ctudier dans un collège public

Kt bien maigre la modicité de.- 
frai- de scolarité, le Quebec demeure 
la region de l'.\mérique du Nord qui 
compte le moins d’étudiant- par rap­
port à l'ensemble de la population. Qui 
dira, après cela, que le- frais de

la Vie sur 
le campus
scolarité empêchent les jeunes de 
poursuivre leurs études"’

Citer les sources, SVP
l'KHL .MF', I. radio communautaire 

du campus 'Laval, est sans aucun doute 
1 une des meilleures — sinon la meil­
leure — stations de radio de la region. 
Compte tenu de la modicité de son 
budget de fonctionnement c est tout 
un exploit

F'ort heureusement, CKUL .MF' ne 
manque pas de collaborateurs bénévo­
les pour animer ses ondes. Mais le 
bénévolat n’empêche pas un minimum 
d honnêteté et de professionnalisme 
.Ainsi, les nouvellistes du poste com­
munautaire réalisent leurs bulletins 
(le nouvelles a partir des journaux. 
Mais, là où cela devient déplaisant, 
c est qu ils se contentent de lire 
textuellement les nouvelles pigées 
dans Ia‘ Devoir. La F’nvsse. LE SOLFIIL. 
en omettant de mentionner la source.

F'n (I autres termes cela ,-’a|)peIle 
du plagiat Alors de grâce, messieurs 
les nouvellistes, mentionner vos sour­
ces. Cela n’enlévera rien à votre 
talent, à votre honnêteté et à voire 
professionnalisme. Fit les auditeurs y 
trouveront leur compte
Les leçons du professeur

l’uisque nous .sommes dans le

domaine des communications, restons- 
.V

Le Syndicat des professeurs pu­
blie. chaque mois, une petite publica­
tion qui s'appelle TIC-TAC. La respon­
sabilité du contenu a en a été confiée a 
un certain Jacques Rivet qui se dit 
professeur de journalisme.

Chaque mois la lecture de ce 
feuillet syndical est un vrai regai car 
Jacques Rivet s en prend invariable 
ment au fil des événements et au 
journal LF) .SOLF)lL II a même inventé 
un genre nouveau: la critique de 
jiresse

Il faut vivement en recommander 
la lecture aux étudiants en journa- 
li-me car. à défaut de trouver un 
emploi à la fin de leurs études, ils 
excelleront dans un genre: celui de la 
critique de pres.se. On ne sait jamais, 
cela iioiirra peut-être .servir un jour 
Flnseigner le journalisme dans une 
université, par exemple

Trois candidats
l'n comité de sélection dirigé par 

le vice-reoteur Trotier aura la lâche 
delicate de choisir un successeur à M. 
Yves Morin, doyen de la F'aculte de 
médecine, au début du mois de 
janvier

Trois candidat- sont en lice' le 
vice-doyen Jean Couture, le docteur 
lean Km hon et le docteur Fernand 
Houle

(In dit du premier qu'il représente 
la droite, du second la gauche et du 
troisième qu il est un outsider dont les 
chances sont grandes. ,M F'ernand 
Houle est un ancien vice-doyen qui. 
détaché au ministère des Affaires

-ociale-, a pré-ide le Comité d études 
sur la remuneration des médecins.

Prof à succès
Il y a des auteurs à succès 11 y a

au-si de- professeurs à succès. ,Ain-i. 
au moment d écrire ces lignes, 172 
etudiants au premier cycle des .scien­
ces politiques s étaient pre-insenfs au

cour- de Robert Hourassa .Avec l'in- 
criptiun finale, au debut du mois de 
janvier, le bureau de registraire pré­
voit atteindre environ 2U0 etudiants.

Commençant aujourd'hui... A ne pas manquer!
■ ■

VENTE APRES NOEL
Réductions sur nos 
fourrures luxueuses
Economies incroyables 
de fin de saison... juste 
au début de l'hiver!
Yanei tôt pour un promlor choix et 
choisissez parmi notre fameuse 
"collection Avanti.

EPARGNlZ $i 00.,: $300.r$700. et
•miêiiii'plus!:''lîîlÿ:':#
Fourrurfs^clàssiques et exclusivts.'^

SECHONS DE VISON de ranch
garni de chof sauvage S895.
PATTES DE VISON dem..„ng $1395.
RAT MUSQUE teint "polaire" $1395.
RAT MUSQUE teint cerise $895.
CASTOR NATUREL à h ng po l $1,195.
TETES DE CHAT SAUVAGE $595.
PAHMI naturel "têtes" $396.
OPOSSUM américain $595.
LOUP sections $695.
LAPIN RASE teint brun $495.
BOREQO teint beige, garni de renard
teint lynx $996.
CHAT SAUVAGE teint tarvuki $M95.
VISON "perle" et cuir $1395.
LOUP NATUREL pleines peoux $1395.
CHAT-LYNX naturel $2395.

EPAR6NEZ 20%.. 30% m j»,. t 50% 
MANTEAUX DE VISON TRES REDUITS

■; i

. 30

7;

VISON RANCH et cuir trovaillêi
chevron$" $1,195.

VISON DE RANCH pleine, peoux $1395.
VISON PASTEL style contemporain $1395.
VISON DEMI-SANQ allongé $2395.
VISON FINN JAO" et cuir $1396.
VISON NATUREL ocoiou $3395.
VISON RANCH ultro-foncé naturel $4,195.
VISON TEINT "tfencil' (scelot $1395.
VISON PERLE noturel Givenchy" $4396. MANTEAU DE VISON CAIADIER 

R«g. tSjRe. MAINTENANT C.T96.

Tout notre inventaire est réduit! (r*t avNntasMux.

U/ POURRUnSS
Paletots de 
lapin gris

Poletots de 
sections 
de chot

Paletots de chat 
souvoge 
pleines 
peaux $1,995.

Paletots de 
rtutrio Va 
noturel

Paletots de 
costof à 
long poil

Paletots de 
vison ranch 
très chic

$595.

$1,995.

$2,195.
534-3541

AuorM r«Rt« p«r tllefAm*.
T«ut*t riett tent ttKtl«i *t tet ■■ntttui lajett t 
rtntt pr*il*M4
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droits et libertés

Discrimination au travail: 24 
femmes obtiennent gain de cause

Récemment, un syndicat groupant quelques cen- 
taine.-i d emplnyes dans une u.sine de production de 
papier, a demandé à la Commission des droits de la 
personne, de faire 1 analyse de la définition des tâches 
et de la classification des postes utilisés par I em­
ployeur dans cotte usine.

Cette demande d enquête provenait de 24 em­
ployés féminins, dont les postes étaient contenus dans 
une classification différente de celle des employes 
masculins. Do plus, quoique ees employés féminins 
effectuaient un travail égal au travail des employés 
ma-culins. elles recevaient un salaire inférieur à celui 
des hommes Cependant, cette définition des tâche-, 
ainsi (pie la classification des postes et les salaires qui 
y sont rattachés, avaient fait l'objet d une négociation 
entre le .-yndicat et I employeur Une convention 
collective de travail signée par les deux parties se 
Iroiivait en vigueur et venait en quelque sorte 
donner un statut officiel à cette discrimination 
exercée à l'endroit des femmes.

Attitudes discriminatoires
L'enquête entreprise par la commission a mis en 

lumière d autres aspects de cette discrimination 
.Ainsi, il a été possible d'établir que les emplois les 
mieux rémunérés étaient traditionnellement décrits 
comme étant destinés aux hommes, alors que les 
autres (tostes à caractère clerical étaient définis 
comme étant destinés exclusivement aux femmes. 
D autre part, la compagnie en cause utilisait depuis 
l'hil. une grille d évaluation des lâches reliée à un 
système de [mintage. Cette méthode d évaluation 
servait de ba-e à la repartition des salaires, .'-elon la 
logique de cette procedure, tous les postes à pointage 
égal auraient dû comporter des salaires égaux Or, à 
1 etude de 1 application de cette méthode d'évaluation, 
il est ap()ani une disparité salariale importante, au 
detriment des employés féminins, même pour les 
po-tes â pointage égal,

1. enquêteur de la Commi.ssion des droits de la 
pi'r-.onne a eon-.'iere plusieurs -i-ances à I examen de 
celte -ilualion Apre- discussions avec les représen­
tant- syndicaux et avec le directeur du personnel de 
.■cite u-ine. les deux parties ont du admettre que la 
conventiiiti de travail en vigueur maintenait une 
-iluation discriminatoire à l'égard des femmes Cette 
-iliiation allait â I encontre des articles 10 et 16 de la 
('harle des droits et libertés de la personne

Les corrections necessaires
Sur I in.-istaiice de la commi-'ion. le syndicat cl 

1 emploveur ont accejite il insérer dans la négociation 
de 1.1 prochaine eonvention collective, les redresse­
ments -uivants

1 Nouvelle redaction des definitions des postes

de manière â ce que tous les postes soient ouverts aux 
employes masculins et féminins.

2 — Disparition des deux catégories d employés 
pour que le travail à caractère clérical ne soit plus 
réservé aux femmes et que le travail dit professionnel 
ne soit plus réserve aux hommes.

3 _ Restructuration des salaires afin d'éliminer
toute disparité dans les emplois à pointage égal

La négociation qui a donné lieu à ces redres.se- 
ments eut lieu en fin d octobre 1978 et dans le contexte 
de la nouvelle convention collective, la compagnie a 
accepté de verser une rétroactivité (mai 1977) aux 24 
employés féminins qui avaient été lésées dan.- 
l'application de l'ancienne convention collective.

Le total de cette rétroactivité versée aux plaignan­
tes s'est élevé à $25.914 pour la période de mai 1977 â 
novembre 1978 De plus, le redressement de cette 
situation a nécessite une augmentation de $16,800 à la 
masse salariale, pour la durée de la convention 
actuellement en vigueur

Un gain pour tous
L intervention de la commission dans cette entre­

prise a entraîné le syndicat et la compagnie dans une 
certaine évolution qui a permis la mise en place d'une 
situation de travail plus saine cl qui se trouve 
maintenant conforme aux principes de 1 égalité dans 
l'emploi promulgués par la Charte des droits et 
libertés (le la personne. Cette intervention s est 
traduite aussi par un gain de plus de $42,000 réparti 
entre les employés féminins qui avaient été victimes 
des altitudes discriminatoires de cette compagnie Au 
Québec, depuis la promulgation de la charte (juin 
1976) toute discrimination est interdite et de plus les 
employeurs sont tenus de verser un salaire égal 
lorsqu'il y a équivalence dans le travail.

En premier lieu, il appartient aux travailleurs et à 
leur employeur do respecter l'esprit et la lettre de la 
Charte des droits et libertés de la personne. La 
commission peut intervenir pour aider les uns ou les 
autres en vue de parvenir à une juste interpretation de 
la loi et à l in-tauration d'une situation de travail 
saine et equitable pour tous

On peut obtenir des copies de la Charte des droits 
et libertés de la personne ou demander 1 aide de la 
commission en écrivant à

Droits et Libertés

LE SOLEIL

390, est. Sl-Vallier

Québec

PËTfTS

ner»
it

n

Notre grande vente annuelle
débute mardi, le 26 décembre

\ àl.OOP.M.

Des économies incroyables sur des 
vétemènls de qualité pour garçons.

filles et bébés.

Bin
iL

Habits de Neige • Canadiennes 
anteaux • Accessoires d'Hiver 
Sport • Chandails • Jumpers 

Ions • Habits de Garçons 
te .

A) MANTEAUX (FILLES)
•As'o" ?vsc te Tnroi A Foua-' 
4/6X Reg. $59 98 *40
7/14 neq $74 98 *50r-~z

D) ENSEMBLE DE SKI
Ma'Oue PakomiTH-. ;

fi. 0,-0 SS4 Q8 MO I
7/14 FV>q SM 9fi M5 j

B) PYJAMAS EXTENSIBLE (BEBE) j | E) LEOTARDS EN NYLON (Opaque) 
Tncot de Ve'ours P M G XG

Beq luxqu A $19 98 '10
I Req $1 49

Lundi, mardi, mtrcrtdit 9h à t7h30. Jaudi ot vandradii 9h à 21h. Samadit 9h à 17h

FILLES: 2 à 14 ans. 
GARÇONS: 2 à 12 ans. 
BÉBÉS: jusqu à 24 mois.

PLACE LAURIER 
PLACE FLEUR DE LYS 
GALERIES CHARLESBOURG 
GALERIES STE-ANNE, Giffard 
GALERIES CHAGNON, LEVIS

C) PANTALONS (GARÇONS)
CofJjfoy (jaSâtSine FlveCe e':

F) HABITS EN TRICOT POUR GARÇONS 
2/3X

Rêg $16 98 *10

pairs
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faits divers
Une femme et ses deux enfants 
périssent brûlés, à Portneuf___

Nol»-!!. l^ond

iMriMk
■

I/- scii-il l^fnnd
Un mort et onze blessés
Un carambolage impliquant six véhiculés s est produit vers une heure du matin samedi 
sur l'autoroute 20. faisant une victime. M Albert Martin. 56 ans. de Caughnawaga. et 
causant des blessures à onze autres personnes La circulation a été bloquée pendant 
près de trois heures, dans le secteur de Saint-Apolimaire

Triste week-end de Noël 
avec 60 morts violentes

l'ne jeune femme et ses 
deux enfants ont péri dans
I incendie qui a détruit leur 
demeure, hier après-midi, 
dans la localité de Portneuf
II b agit de Mme Gaston 
Chantal, née Jacqueline Du- 
fri'sne. âgée de 26 an*; de --a 
fillette de trois ans, Johanne, 
et d un garçon d un an et 
demi. Stéphane

Ce 'ont des voisins, chez 
qui M Chantal était à jouer 
aux carte', qui ont aperçu la 
fiimee sortant de' fenêtres de 
1 étage supérieur .\ ce mo­
ment. les flammes avaient 
déjà envahi toute la maison, 
et toute tentative pour sauver 
les victimes s avéra impos­
sible

Le commissaire aux incen­
dies. Me Cyrille Delage. de­
vait -e rendre sur les lieux 
aujourd hui en compagnie 
de spécialistes et d enquê­
teurs de la Sùrete du Quebec, 
afin de déterminer la cause 
de cet incendie funeste

Le feu a été découvert à 
14h,T(). et en très peu de 
temps, la maison unifamilia­
le des Chantal, située au 236. 
de la Première avenue, de la 
ville de Portneuf. était com­
plètement detniite. en dcpit 
des efforts de- 14 pompier^ 
volontaire- dirige- par M. 
Raymond Gua.v

P\B f \ Presse 
I \ N 4 tMr.>NL

Deux jeune- mère- et neuf 
enfant- mort- dan- des im en 
dic- cr Colombie bntanni 
que et en S.i-k.ilchcu.tn -a- 
medi m.ttin. ont parmi le-60 
(lersome-tueo-d.'in- de- acci 
den'- .111 cour- du ueek end 
de \oe!

Cn releve de La Pres-e 
Canadienne pri' depui- ven­
dredi à 18 b jii-qu 3 hier tard 
dan- la -oiree. indique que 
31 per-onne,- -ont morte- 
dan- de- accident- de la 
route huit autri'- dan' des 
incendie-, cinq d.ms des ac­
cidents de motoneige deux 
de froid, un enfant dans un 
coup de feu accidentel, un 
enfant de deux an- tué par la 
-. hute d un arbre et une per 
sonne électrocutée

.\ North Battleford en 
S.i-katchevvan. Liona Fox. 18 
.,n- et -e- quatr-' enfan- 
■Vane--.a trois moi-. Sonya 
un .in N.'ithan et Vel-.on 
'■h.o'un age de 2 au ■ .om-i 
que Mec Robert Ulntc an- 
qiii était en visite, -ont mort- 
dan- un incendie déclenche 
par un poele de cr.Tis-e qui * 
détruit iir mai- 'i ■' on 
étage

Dan- une reserve indienne 
-ituée pre- de Port Renfrew, 
en l'olombie britannique a 
prè.- de l.v km à 1 oue-t de 
Victon 1 Ro-etta Willi.im-. 22 
an-, cl quatre enfant', 
dont 1 âge varie de deux a 7 
ans. ont été tues dan- un 
incendie qui a détruit h :;r 
maison

Le Conseil canadien de i-a

-ecurite routière avait prédit 
48 mort- .iccidcntelle- -ur le- 
roiiti - pendant le- 102 heu 
r- - du vveek end de Ni- I qui 
prend fin auioiird hui .. 
minuit

Le .v(-ek (-nu corre p ■ 
d. i! le [du- -mi-Ire a i •• 
.’eiui de 1866 .V cette époque 
g(> per-onne- étaient morte- 
.iccidentellcment en 78 heu­
re- L an dernier le^ chiffre' 
- étaient établi.- à 48

I.e Con-eil prévoit pour li - 
78 heure du week-end du 
tour di I An qui commence 
le 28 décembre à 18 heures, 
entre 14 et 18 deces -ur les 
roule- le pire week end de 
NoiiV'd \n .1 efe ;,lui de 
"•7fkl971 avec un bilan de 48 
dece- cn 78 heure

Pour faire
leurs achats.
des milliers

de personnes
consultent 
Le Soleil

CHEVEUX
CKof#' de cKevev»

pif pouA'e goront>^
Au5'> fou» froüWw copinoireA

Consultation
M. VIMCENT aiOUERE 

110*. Raymond-Casgrain
883-9330

f Or Marcel Tremblay
Optométriste

EXAMEN 
DE LA VUE 
LUNEHES
E» véîn-es de cortoci 

Joü»-' e* 'Oirs sur rendet-voirt

524-2869
911 3a limoileu. Quabtc

VANTAGE

Vanrage, 
à la fois

très savoureuse 
et moins forte.

Difficile à croire? Essayez-la!
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Boucherie GUY LEPIHE
628-9488^ -fJambon

braisé
cuit

Prêt à moryge’ 
genre moiso« 3 
a 7 ib, morceau

1

V »» 
JL ^

GRATUIT
Croisse de rôti» 
maison, voleur 

de 89 avec 
l ocbot d’une 
pizza maison 
ksrge $3.50

BOUTIQUE CHER-BOURG «nr.
623-2128

Fleurs séchées, 
cartes de souhaits, 
poterie, artisanat, 

cadeaux

sur tous les or* 
fongemenH de 
fleurs secHees en 
magosin.

boutique

Salopettes et pantalon
en oour» «t en 
loinene rvOu'iV %AÛ/* SITto
Robes «t |up«s
en Ott^erern 41)0/*n-4n ■’WOü'ieî do ^V'O

UVaieauVlûttc Ryi*m,,
» ~r.O S xr62T-1818

GRANDE VENTE 
APRES NOEL

«v..mâ4o%
Mantttm »1 habtts
i-x ir yr redde
Hsbiti 4, nlem 0,1 réduction, «liant <t, redv-t.. <i«

Jabii swlamant

L'ENTRE-SON
628-1477

T.V. GAME 6 JEUX + 
PISTOLET

R«{ulibr*m«nt
, $89A) pour W il

A'»c ehocpje o<r*TOt d un ^ V Corne «ous rc<a^et 
vn o(iop*rtf<nj' ■jr<3*\j ♦ d jr« vol«^ de Sô 96 ^>otv 
Me l'n*'»ee

BOUTIQUE MONAIOR
628-9101

OLYMPIQUES DE MOSCOU 
MONNAIE OR et ARGENT

maintenanl en vente

FANNIE
VENTE VENTE

Jusqu'à

50°/<
sur plusieurs orticles 

en mcsgasin

A Jadis seulement

payons pour 1966 et moins

30%AMERICAINE 
1964 bl moins
lO'poyonî 
25'povon' 
SO'poyons 
IX>LLAR poyons

25“ d escompte
12^ sur tOU!

Sl^ les bifoux 
$2-50 en mogosin

|9 ^

A Jadis saulemon)
(Tant qu II y en aura)

ORNEMENT MURAL
Reeuliertmont a.98 pour seulornont

40“^
5IP/o

20% à 50% Ctoyeui Ocote» Jeu- 
sur drtt««tt art.clss T'-fimle Nuffjrt . ttc. dt comm». no.'-sonte a 6Xm.

A Jadis seulement

D 623-5428

Choix de
MUSIQUE 

EN FEUILLES
$ I 25

Reg. S2.2S pour I
Jadis souloment

propriété ^ crédit
î^:>X * ft- :

boutique

Grand choix de

CHEMISES
Pour dames, unies et o correou*. toute;, 
les grondeurî. toutes les couleurs.

Reg. S 17.99 à S20.99
Vente 50%

*9 à 10“
A Jadis seulement

19
i^k'ue

boutique
REVUE
623-9639

Bovhqwfj
Revue.

CiOosctMe'N en 

pour do*^-.

Ven©*
profit©!'
de

de réduction sur 
plusieurs articles s»» 
magasin,

A Jadis seulement

A Jadis seulornont

623-0671

MANTEAUX
Jupes, robes, 
gilets et 
foulards prix

A Jadis seulement

BOUTIQUE KARI
CHANDAILS

ACRYLIQUE
Style (ontaisie a

50%
de réduction. Quantité limitée. 

Pri, réguliers) W.95 à $42.00 pour

150 $1

JOAIllERIF

eoPflTRe

de

30% à 40%
de reduction

sur variétés de bijou.x 
en argent

chaussures^ PANDA
enr.

69ft-e201
Remplii&ons prpKnpfTon, orthopOd'quCi

Jadis seulement

TABLE de SOULIERS
de morques ossorties

réduits à
•t foute*
BOTTES
d hivor roduito.

*10
oco/

a 4 V /O 4 tseempta

Belle Epoque 
Fleuriste Enr-

628-1015

JOLIES JARDINIERES
de céramique

et orrongements de fleurs sechées;

50®/< réduction

LES DIAMAMTAIRES

laHtinf. jaett

50%
626-0236

de
réduction 

sur breloques 10K et 14K 
et

50%
Pri, réguliers: 1050 1 S4n
S25J)0 » itOXtO Pour M d 4U

sur chaînes lOK 
et 14K

Vrto^-«r-- povT dc"T©i

*fn ftiaiitK'
623-1401

fr.

sur

COIN DE L'INDE
(près de Seors)

GRANDE VENTE
507o

sur miroirs a $15.98
Pour

Grande reduction sur bibelots et 
cadeaux artisanaux

A Jadis seulement

CREATIONS MASCULINES ük.
Confertio© meujr© ©t prêt à porter

Atelier de réparations 
626-1466

VESTONS SPORT
Aodèles à correou» et pied. CAO/ 
le-poule réduits à Vw /O

Pril réguliers: $11040 à $20040

’55 à ’100PRIX
SPECIAL

A Jadis seulement

I DanIlou
’ 626-2809

OUVRE-BOUTEILLES
Attrayont ouvre-bouteilles avec 
poignée potte de chevreuil.

Rég. $5.95
Spécial

195

QUEBEC PET SHOP
•nr.

628-9806
de redsjction sur 
foute la mar chart­

ed dise eo mogosin.10%
PERRUCHES

095

GEO. LECLERC
CHAUSSURES — 628-561$

IdPtoi pour no* bivprs

toute lo marchandise en 
magasin.

Quantité limitée

C)I(ÛUE:.PIE. \CWi(UX

Pour dames

BOÏÏES de TOILEÏÏE
Valeurs de SSOJXl a 
$106.00 pour 
et sport. Valeurs de 
$60J)0 à SSOJW pour 
Pour messieurs

SOULIERS de TOILETTE «no/
et bottes d'hiver. Esc. dCU /O 

A Jadis seulement

*50
39”

(Jadis s,ulbm«n1) 
626-4402

JACQUES BREL 
cssl

pour %M ?

JULIO IGLESIAS
Bég. $7.98 ^97

pour •# 1

A Jadis seulement

^ ru i.’itj

628-0249 

Spéciaux de

10% à 50%

sur toi/te la marchandise en 
mogosin.

Venez en profiter

LIBRAIRIE 
GARNEAU Itée

VENTE INCROYABLE
Vaste choix de volumes 

réduits de

40% à 80%
A Jadis seulemeirt

•^Jade

MODE ‘EMJMINE IMPOPTATIOIS, EXCLUSIVITES

JUPES à 50%
de réduction et

BLAZERS

BOUTIQUE REMI
enr.

Mjr toute lo mor. 
cHorxJisa on mago-

üin

d© $18Xn
è Va prix réduits de 50%

30%
à ne pat manquer et

CHEMISES

eii« SEATHICE
à foyor* pour

GRANDE REDUCTION

t2$jgo

.. ■.

A Jadis seulement A Jadis seulement

% •• es r. ,
’■w

Réduites à

i^î-

sur tous nos çrv 
semblés de ski, mon- 
teaux et corxjdienres.

A Jadis saularneni

mr'-

fs-

'■Mc

% , *
a

•. - ■;*. 'AA, HM^Bt’A-nnae ooMt
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- 7 Le "Grand ''■'"'■“ÿi-
Sehtroumpf _

’?*«*■ sera sur les lieux pour^^^."^ 
distribuer de nombreux albums 
et macarons, dès^ 13h le mardi 

26 décedibre seuiement. “
■■■

Profitex-en'pour être parmi 
<t||es chanceux qui feront^^ ; 

prendre leur%hoto^^^^ 

avec Je "Grand 
^ Schfroumpf.

rt-

RESTAURANT
LA PAUSE

Vous offre

pogoà ^50

orangeade .30

628-6717

BRASSERIE
JADIS

REPAS 0 HOMMES D AFFAIRES

Incluons $199 
lo soupe I

tn '««detff fooj le$ mercredi. leoO». 
v^xired» et bomeoi

André Bouliane
/Vn-noteu' ct'Or*tfU' Ct mySiCe"

KAROL
SMOKED MEAT 
Spécial du jour

Soupe du jour Smo­
ked meof gorni. servi 
o^ec Vîtes solode de O/ 
cIvjuA et cornichons, V 
ftié e» café

BUFFET 
DU COIN

SPECIAL DU JOUR

Restaurant
IM^I tcllt
Soupe à l'oignon gratinée 

File! mignon 

Tarte sucre, 

café

RESTAURANT
FORTUNE

$1 99
Peu e* Ou F abondes 

Noui'-es ou pou'ft 

Spore P.bs '«ee* cd wur 

e* tc'isor gozeuse

IEEE

BANQUE
CANADIENNE
NATIONALE

628-3785

BANQUE TORONTO 
DOMINION

628’5065

SUPERMARCHE

d^ominion

'voyais
IT
SAPMIS

L.S.M. QUEBEC INC.

628-9191

LES SPECIALITES

Ml Montreal Trust
a:---et. f ,

628-8383 623-5416

COIFFURE 
MASCULINE 
salon jadis

627-1398

SALON
MICHOU

COIFFURE POUR DA^^ES

626-41TI

NETTOYEUR DE LA 
CAPITALE

Neitoyagé da 
pantalons

Rpg. SI-6S pour

Rec. $3.2S pour 
A Jadis seutemonl

A II
faits divers et justice

Trois Manitobains 
périssent gelés

THOMPSON, Manitoba 
(d après CP) — Trois hommes 
ont pén gelés en tentant de 
gagner un abri après avoir 
quitté leur véhiculé en panne 
a Thompton, au Manitoba 
samedi

Un quatrième homme. Gre­
gory- Patzer, âgé de 25 ans, a 
été hospitalisé pour engelu­
res aux pieds et choc 
nerveux.

La Gendarmerie royale a 
indiqué que le quatuor a 
entrepris une promenade sa­
medi soir à bord d'un véhicu­
le à quatre roues motrices. 
Le véhicule, a une singtaine

de kilometres de Thompson, 
devait être immobilisé par 
une crevaison et un manque 
d essence.

Les quatre jeunes gens dé­
cidèrent de regagner Thomp­
son à pied mais iis étaient 
mal vêtus pour affronter un 
froid de -42 Celsius qui sévis­
sait a ce moment là

L une des victimes. Edward 
Roberts, 26 ans, a tenté de 
rejoindre la banlieue de 
Thompson. Il est mort appa­
remment en tentant de grim­
per la rive abrupte de la 
rivière Burntwood au-delà de 
laquelle s etend la ville

Les deux autres. Gordon 
Moody, 21 ans. et Maxwell 
Dwyer, 22 ans, ont été retrou­
ves complètement gelés sur 
la piste du retour par les 
policiers.

Les recherches avaient été 
déclenchés quand le survi­
vant a été cueilli par un 
chauffeur de taxi aux envi­
rons de 5h30 dans les rues de 
la ville.

La police a mis en branle 
un dispositif imposant, utili­
sant moto-neiges véhicules 
tout terrain et même un 
avion.

luT soIpII Olllpf* laifond
Chasse à I homme en taxi
Deux individus qui venaient de voler une voiture-taxi, vers huit heures samedi soit, n’ont 
pas fait long dans les rues de Quebec S5e sentant cernés par d autres voitures de taxi 
525-8123, Ils abandonnèrent l'automobile près de la traverse et prirent la fuite à pied, 
mais furent vite rattrapés par plusieurs chauffeurs de taxi dans la côte de la Montagne 
Les policiers n eurent plus qu'a cueillir les deux malfaiteurs

Jacinthe Tremblay 
a été étranglée

Jacinthe Trembla? jeune 
femme de 24 an^ trouvée 
morte dan« -on .ippartement 
au roiir' de la nuit de jeudi à 
vendredi, à Tr"is-Pi>lole-. a 
nen par iranr.ulation. selon

les résulta'^ de 1 autopsie.

Tu-qu .1 hier aueuno per 
-enne suspecte n et.qf Jeté 
nue et le- enquêteur- Cle­
ment Levcilh- et .\ndrc Sa-

vard. du bureau dev enquêtes 
criminelle^ de la Sûreté du 
Ouchee. aidê‘ de 1 agent Ri- 
Jean Boucher de la SQ de 
Troi Pistole- poursuivent 
leurs recherches

Un adolescent explique 
au tribunal qui sont 
ses véritables parents

MOMRt.kL iPC) — Une 
femme de J4 ans dont les 
parents ravaienf obligée à 
donnvr en adoption un en­
fant né on dehors des liens 
du m.iri.i.ec. il y a 12 ans. a vu 
S3 requête pour obtenir la 
garde de son fils rejetée par 
la Cour supérieure

Le juge Jules BeauregarJ a

aécrete qu il pourrait etre 
fiefaste pour I enfant d être 
|Pnlevé à ses p.irents adoptif-, 
en 1 oreurrence la soeur et le 
beau frère do la requérante, 
qui 1 ont elevc depuis prati­
quement sa nai-sance,

înterroze en 1 ab.-ence des 
deux pirties en eau-e l'a­
dolescent avait clairement

indique au président du tri­
bunal qu il considérait sa 
tante et son oni le comme scs 
vrais parent-

Selon le juge Beauregard. 
1 enfant était suffisamment 
développépour faire un choix 
judicieux f est pourquoi les 
intérêts de 1 enfant ont eu 
pre'éance sur les désirs de la 
mere

L'enquête du coroner 

Déry reprendra vendredi

iPC' -- L enquête -viir l ac.> 
dent d dutobii* qui a ■ "Ile li 
vie a iri'i- jeun* - ent.) i- -) 
"^aint bauveuT de'- Moni* 
1 automne dernier reprendr-i 
b- vendredi -à janvier. lOh, au 
pilais de justice de ^âlnt- 
Jé'-'me

C e.'t ce qu a fait .-îveir le

■:oron* r. Me Manistl.as Dêrv. 
n précisant que la duree de 
1j repr -c pourrait d c're 
d une s* oie jeurnéc

Uro d J no de témoins 
seulement re-tent à cire en­
tendus

'le Dei'V a expliqué qu il

devait faire diligence 
puisque le» ré.-ulfats de -oq 
enqu' te -o'it .iHendu» avec 
impaüenic par M Robert 
Jodoin. que le ministère des 
Transpnrfs du Quebec a maiv 
daté pour faire un r.apport 
.-ur les problèmes de sécurité 
dj-5 les autobus
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Pour Hommes
Ponîolons Sport Evasés de Première Qualité 
Modèle de l Ouesr en denim de coron 
monne 13^/4 oz ou en velours de coron/ 
polyesrer côrelé morine, brun ou noir. 00 ô 
40 Norre Prix Cour. $13.99 $5.22 DE RABAIS

Ponrolons Habillés Évosés 
D enrrerien facile. Tricor double 100% 
polyesrer avec ceinrure Griprex ne roulonr 
pos. pQssonrs. Brun, bleu ou noir. 30 o 40,
enrrejombes ^2 " er 34 ". ^3 22 DE RABAIS
Norre Pnx Cour. $10.99

Pordessus d'Hiver Foits ou Conodo 
Liquidonon de monreoux droirs ou croisés 
enrieremenr doubles. Tons er railles voriés.
Hommes, 40" de long: Jeunes gens, 44" 
de long. Nos Prix Cour. >02.99-$99.99 MAINT.

Liquidorion de Chemises Habillées
Manches longues, devonr enrièremenr
bouronné er poche de poirnne. Couleurs
voriées. 65% polyesrer/35% coron. Pour
hommes. Nos Prix Cour. $0.99 6 $11.99 MAINT.

Liquidorion de Chemises Sport 
Profitez des rabais sur les chemises sport o 
monches longues! Plusieurs tissus er couleurs 
ou choix. Pour Hommes Nos Prix Cour.
$6.99 o $11.99 maint.

Pour Dames

33V3% de Rabais
Sur Tous Nos Vêtements de Ski pour Domes

Jusqu'à 50% 
de Rabais

• Vêtements d'Exterieur pour l'Hiver
• Grond Choix de Robes
• Vêtements de Motemite
• Ensembles de Jupes
• Costumes Ponrolons
• Blouses. Chemises. Hauts des Fêtes

Pull-Overs Vories 
Nos Prix Cour S6 99-Si2 9<?

MAINT
Oouillers Cordigons 
Nos Prix Cour Sô 99 S12 99

MAINT

• Assortiment de Pontolons
• Jupes o lo Mode
• Coordonnes
• Fourre-Tout et Socs o Moin
• Choies Vories
• Gilets o Iq Mode

Pontouflps pour Domes 
Nos Prix Cour. S2 49- S3 59 

MAiNr
12.

MAGASINEZ TÔT POUR AVOIR 
UN meilleur choix

Pour Enfants

20% à 40% de Rabais
Tee-Shirts pour Gorçons et Fillettes 2-3X.

Les super-ouboines continuent o nos Royoos de 
Vêtements pour Enfants et Fillettes! Ces reductions 
font gnmper le pouvoir d'ochot de vos dollors, 
olors pourquoi ne pos foire des reserves pour l'on 
prochoin oussi? Vous en serez contents!

Chondoils pour Fillettes 7-14

Q

Chondoils Voriés. 4-6X

Tee-Shirts pour Fillettes. 7-14.

O

Pontolons 
4-6X

Pontolons
2-3X

Vêtements de Sport pour Fillettes 7-14

iSkiO.
Tous les prix sont en vigueur jusqu'd lo fermeture, somedi le 00 décembre 1976

Foites Confiance o Towers pour les Auboines.
[ lomi *’• >' -c 'Q' ' lo q. roii'À dp ■ o-chQf'd"-e t’s’'oi..'

I f.'.J', .-'t'- flo e. 'P l'e quci"-é pour le P'» f qo cev une ouboioe'

Tou5 les styles, couleurs e» railles ne sont pos 

disponibles dons tous les mogosms. Nous tenons o vous...

Heures
d'ouverture:
Lur«. à Mer. jusqu'à 17h30;
Jau. et Ven. jusqu a 2th.
Samedi jusqu à tth.

Stationnement
Gratuit

Place Laurier, 
Sainte-Foy

faites
Confiance à
Pour lo lelectfon, le» ouboînes e» lo sortstoctlof».



h

Quebec, Le Soleil, mord» 26 décembre 1978

Articles de Noël

• Guirlandes

• Boules de Verre 
ou de Sotin

• Couronnes

• Gloçons

• Cheveux d'Anges

• Chondeliers

• Décorofions en Papier 
Aluminium

• Fantaisies

O Coche-Pied dArbre

• Dos

• Boîtes de Cortes de Noël

• Rouleoux d'Embolloge de Noël

• Papier d'Embolloge de Noël

• Étiquettes Variées

• Cochets de Noël

• Accessoires de Noël

• Serviettes de Noël

• Noppes de Noël

• Articles de Table 
pour Noël

• Calendriers Carlton

Choix d un grond ossortimenf de motifs et couleurs. Articles disponibles seulement aussi longtemps qu’il y en ouro. Mogosinez tôt pour ovoir un meilleur choix.

Friandises Tissus Articles de Maison

Gâteau oux Fruits 
de Luxe Daker 3oy. 31b

Doisson O l Oronge Honey 
Dew. 24 boites de 10 oz.

Melange Dndge de Lowney 
Vonete. 12 oz

Vonetes de Réglisse 
Dassett. 440 g

Poppycock de Johnson 
Boite de 10 oz.

Noix Mélongées de 
Fantoisie Plonters. 13 oz

Noix d Acojou Hunks and 
Chunks de Johnson. 350 g

Noix Melongees de Luxe de 
Johnson. Pas d arachides.
13 oz

Arochides Rôties o Sec 
de Johnson. 12.3 oz.

25% de Rabais
Mode d'Autonnne comprenonr ospects 
velours, veloure. chollis. interlock, 
oinsi que tissus o complets.
Nos Prix Cour. $2.99 ô $9.49

024 712
jÆÊÊ ff mètreMAINT.

Articles de Saison
Soft-T-Solr, 10 kg
Pour les ollees 
et voies glocees.

Love-Gloce 
Protege jusqu o 
-3yC -37T. mM Ægol
Piles de Marque Repuree o Cellule "C ’ ou ' D' 
Choisissez le formor 
qui vous convienr 
o un seul bos pnx 
2 por poquer

25% de Robois sur Articles Choisis
Jolis omcles pratiques o prix réduits o notre Rayon des 
Gourmets comprenant: bols o pouding blancs utilisables 
QU four bols o soupe» o I oignon, voisselle brune ollonr 
QU four moules Dundt et divers godoers gourmet 
Les articles ne sont pas tous disponibles dons tous les 
mogosins

Articles en Verre o 25% de robois' En boire Pour vous 
ou des codeoux! Foites-cn reserve er économisez — le 
srocis csr limite. M-ogosmez tor pour un meilleur choix

Photographie
Offre de Développement 
de Photos Q V2 Prix
Apportez simpiemenr un roulf'Ou de ‘.’m négatif cou­
leurs o norre Rayon d Appareils Photo pour le dévelop­
pement et I impression et payez s; ulemenr ■ • du pr <
■ ' j.zQnt pour le Oevelocpemcrit L o^fre prend fm le 00 
décembre 197Ô

12 Poses dQO
Notre Prix Cour $3 99 MAINT
Notre Prix Cour. S5.67 MAINT 2®^

2.1 Pose .
Notre Prix Cour $7 47 MAINT 
'.6 Poses C4I5

Notre Prix Cour $10 90 MAINT ^

2/ôô
LAIbum-Photos "La Collecrion'' 
10 grandes pages avec 
feuilles protectrices 
transporenres.
Approx, 16"x 12’

* Dans certains rnagasins, les quantités sont limitées. Tous les prix sont en vigueur jusqu o lo fernnefure, somedi le 30 décembre 1976.

Faites Confiance 6 Towers pour lo Sélection.
* .' T- r If.

'OUS . ' .
'•x»'. 3 I.-S K s

:i -Il . Il-, '[-ri

VISA
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"Paix sur la Terre aux hommes de bonne volonté.. 11

Chez eux aussi,c'est la fête de l'Amour
Textes de
Elyette
CURVALLE

Chili

"Pinochet, pour Noel, 
rends-moi mon papa... f f

Sur un rectanfile de papier 
jaune, ébauche d une carte de 
Noël, un enfant écrit sur un 
tableau noir: ' Pinochet, pour 
Noël, rends-moi mon papa . ’ 
Cette carte de Noël sera en­
voyée par le centre chilien 
Pablo Neruda de Québec aux 
organismes gouvernementaux 
et à la pre.sse chiliens.

Une seconde carte, imagi­
née et peinte par un enfant 
chilien, représente des monta­
gnes couronnées de neige au 
liord de Peau, un avion rouge et 
un bateau vert ramènent les 
exilés dans leur pays. Le texte.

pour un Noël dans mon pays", 
est explicite Les 80 enfants 
chiliens de Québec et leurs 
amis ont reçu ce message, un 
message d'espoir et de "non- 
oubir . "l affirmation du droit 
de revenir au pays ' dit .-Xnna

Maria Pavela. Anna-Maria vient 
de Santiago, elle est membre de 
la commission de la condition 
féminine du centre Pablo Neru 
da et au Québec depuis un an et 
demie

'L'an passé, pour Noël, 
nous avons fait une fête. Cette 
année, nous voulons nous sou­
venir du Chili; mais nous passe­
rons le Jour de l'.An ensemble". 
30 familles font partie du centre 
et environ .500 chiliens vivent à 
Québec.

.Anna-Maria évoque les 
Noels au Chili. ".Au Chili, ra- 
conte-t-elle, c'est l éte. il fait 
presque 30’. Noël se célèbre 
beaucoup dans la rue. .Après 
minuit, les gens sortent saluer 
les voisins. '

Sur une grande table, dans 
la cour, on a disposé des plats

â
li® i

» ̂  ?
|y B«»u< hrr

d amandes, noix, noisettes et 
cacahuètes des brioches aussi, 
et des pains de Noël aux fruits 
confits et raisins. Les femmes 
ont cuit les "empanadas", (sor­
tes de chaussons fourrés d'oli­
ves, de viande et d'oeufs cuits 
dur). La boisson de rigueur est 
la "cola de mono" Oittérale- 
ment: queue de singe) une 
boisson qui se boit glacée (il ne 
faut pas oublier que c'est 1 été) 
et qui est à base de café, 
d aguardiente (eau-de-vie) de 
canelle et de vanille

l’our Noël, qui ne s'appelle 
pas Navidad", mais La Pas- 
cua", on décore, même au Chili, 
le traditionnel sapin de Noël. 
sans oublier le coton que l'on 
dispose sur les branches pour 
simuler la neige, grande absen­
te do ces les. festivités ..esti­
vales

Le père Noël, c'est le ’ viejo 
Pascuero . En général, il arrive 
par la cheminée ...sauf sur les 
cartes postales. 'Jusqu’en 1970 
environ, nous dit Anna-Maria, 
le "viejo F’ascuero" était celui 
que connaissent les petits Qué­
bécois; houppelande rouge, 
grande hotte et longue barbe 
blanche. Entre 1970 et 1973, 
pendant l'unite populaire, on a 
voulu donner nu ’’viejo Pa.scue- 
ro une apparence plus chilien­
ne. I identifier au pays. En 
outre, il devenait plus facile 
pour les pères, les oncles ou les 
grands-pères de se faire passer 
pour lui devant les enfants 
puisqu il a troqué le manteau 
rouge contre le poncho, le som­
brero et ..la guitare

Une musique et des chants 
de Noël, les ’ villancicos tra­
duisent la réalité du Nord chi­
lien et font partie de son folk­
lore

Anna-.Maria évoqué avec 
amour le Chili et cette fête de 
famille qui n est pas. précise-t 
idle, une fête de consommation 
Comme ici mais une fête où I on 
célébré des valeur- de fraterni 
te. de particijiation. Elle ne 
peut oublier ceux pour qui Noël 
era l’occasion de ressentir en­

core plus douloureusement la 
-épuration et la solitude. Famil­
les de disparu-, de prisonniers 
politique.-, tous ceux qui n au­
ront ni le goût, ni la possibilité 
de fêter

En Chile, ajoute .\nna- 
Maria dans sa langue natale, 
para la l’ascua. se regala de 
todo a todos ’ (.'Au Chili, pour 
Noël, on offre de tout a tous).

Haïti

V -A '. V.- - , •

h- ‘ i'is

■■■ -

i:
Mïïi

f

"Cv.r

Là où la table est mise 
pour tout le monde...

En Haiti. Noël l’-t une fête trè- 
reli^ieu-e cl à c.ir.irtiTC piipu 
lairc , explique .-Adrien H.'i-tii-n, 
pre-ident de .Sididanle hailienm- 
f e-t un mel.inite du 2.â derombre et. 
du 2-t juin ici, alli.int 1 événement 
relimeuv a la fete de c|uartier et di­
me

I..I me—e de minuit e-t très 
imperlanle. raeonte Al lî,j-lien 
It.in- le- iirande- ville-. I eali-e e-t
remplie l’omme il a peu de
preire- dan- les campaizne-. le- 
en- qui vivent à 1 extérieur des 

ville- arrivent très tôt d.in- 1 apre- 
midi 11- ont parfiii- parcouru de- 
mille- *’l de- milli*- 11- arrivent 
avec de- -apin- qu .lehi-leront le- 
i-il.idin- Ce phénomène crée une 
.ilmo-phere de fete et comme il fait 
70 :i SU E. le- .;en- déambulent 
ilan- le- rue-

Noël n est p.is. chiv non.-, une 
fêle de eadeaux comme elle I e-t

ICI Le cadeaux sont plutôt offert- 
le 1er j.invier En outre, continue 
Adrien Ha-tien. on n a pas encore 
le phénomène Père Noél (ou peut 
ctre a Port-au-l’niiee. mai- ce n e-i 
p.i« une coutume courante). et 
puis il n> a pas de iheminee 
■ijouie t il l'ii riant

Le réveillon revêt, en Haïti, un 
caractère beaueoup plu- large qu i 
( I. La table e-t mi-e pour tout le 
monde et il n’e,-t pa- bo-oin de 
connailre les gen- pour etre invite à 
partager le repa-. En repas au 
menu diniuel (igure le gros bourl- 
lor. ,111 ri7 et feve- rouce- Le rhum 
et le clairin lou tafia eau de vie 
l.ibriipiee avec le- mcla"i'. le 
ro- -irop- et les dehris du -iicre de 

I annei < ouli-nt ;i flots

L.i me—e de minuit ic-t annon­
cée p.ir le grand carillon Ceux qui

ont p.ircoiiru une longue di-tance 
(loiir y a--i-lcr. retournent le plus 
-.invent chez eux âpre- 1 office pour 

< otitiniier la fête

La période de Noël e-t .lussi un 
’emii- fort jiour le- vaudoiii-ant- 

Le- temp- fort- de la religion 
< alholique -e retrouvent dan- la 
religion vaudou souligne M 
lîj-lien

f'omment de- H.iiliens fétenl-ils 
Noel a l^iiebec’ Han- la ville de 
Quebec, répond mon interlocuteur, 
(e -ont (iliilot de- imi- qui vont -e 
rencontrer et fêter à la manière des 
Qiiebeeoi- A AI. ntréal où il y a de 
nombreux Haïtien-, on va trouver 
iin peu le même (ihenomène qu en 
liait! le- gens - invitent et vou- 
n ave/ meme p.is he-oin deconnai 
tre eelui qui invite pour amener 10 
per-onne- elles .-emnt toujours les 
bienvenues

Grèce

Toute une semaine de réjouissances
En Ciréce. -i N’oéi est une fête importante, f’àques 

demeure la celebration religieu-e qui a le plus 
(1 ampleur Le .lour de I An e-t I occa-ion de rejouis- 
-.ince- et traditionnellement, le jour de distribution 
lies cadeaux

Ho grandes agapes suivent une a--ez longue 
période de carême du 12 au 2.') décembre explique 
T.iki- Mcriopoulos. profe—eur^ au d« partement de- 
scicnce- -oci.iles au CEtîE)’ de Limoilou La me—e de 
Nocl a lieu tôt le matin <1 dès midi a lieu le premier 
fe-tin de famille t.e pri mier. car toute la semaine Li'- 
vi-itc- et le- repas de famille vont -e -ueccder

('haciin tient sa maison ouverte Tou- les amis, l.i 
f.imille -e doivent de -o rendre mutuellement visite 
En province, foutes les maison- du village sont 
eiiverte- .1 tou- El chacun -c doit ,iU'-i de goûter aux 
pûlisscric- de la maiIrc-.-c de maison

De- pàli--eries très sucrees cl dolicieii-cs lo 
koiir.ihic . p.ito d amande cl sucre glace, les melo- 

m.ikaron.i , .iii /e-le d orange, miel, canelle. noix et 
-iicre. le- diples’’ fines, crouslillantes et rollantes 
de miel On boit le .Samos. I ttu/o cl le At.ivro [taphne 
ilillcralcmcnt I.auricr Noir), un vin doux qui est 
au--i v in de mc-.-c

Le m.itin de Noel, comme celui du .loiir de I An. 
de- cnf.inl- P i-scnt de maison en m.c-en II- chantent 
le- c.il.ind.i de- ch.int- de voeux de -.inte et de 
pre .pente en - .u compagn.inf d in-lniment- de mii-i 
.pic lient le plu-- courant c-t le Iri.inglc Si bien que 
le- m.ilin- de Noël l’i du leur de I An. il f.iul être 
l.uijeur- prêt a recevoir tou- ce- julit- vi-ileur- .

ajoute en -ounanl M Aterlopoiilos qui joue en parlant 
avec un koboloi. sorte de petit chapelet qu egrenno 
machinalement tout Grec qui -c re-pcctc

On voyage peu en Grèce, entre Noël et le tour de 
1 An Ix' malchanceux qui doit parcourir les roule- 
helleniques ne sera jamais laisse seul pour célébrer 
de- fête- de famille et d amis ’On ne vou- lai—e p.i- 
p.i-'cr les fêle- familiales à 1 hôtel ou au restaurant et 
-I vou- êtes de pa--age. vou- -erez revu comme un 
roi

I.a eoiilume de 1 arbre de Noël -e répand en (>rece 
mai» c e-t une coutume importi’C H n y .i p.i- de pere 
Noël et c est S.iint Basile qui -ymtioli-e le genereux 
bonhomme I.e .Jour de I An en Grèce e-f l occasion 
de- plu- grande- têk". I occ.i-ion aii—i de tenter -.i 
chance et de -avoir quelle va être la eoiileiir de 
I .innee année de chance ou année de deveine’’

Ce sont I Kalikanl.’.ari ’ qui amènent le- 
cadeaux .lux enfants \ |,i fois ramoneur- et lutins 
malicieux, il- descendent par les cheminccs.

(. année sera telle pl.icee -ou- lo -igne de la 
chance'’ l’our le savoir, tous les presages sont bon- on 
jour aux cartes, et même les moins joueurs des Grec- 
■(leii nombreux) organi-ent des mini bingos chez eux .i 
l.i veille du premier m.ilin de 1 année t e- pâtissicre- 
confci tiennent des brioche- dans le-quelle- on gli-'C 
ir.idilionnellcment une pièce d or ou d argent relui 
qui ..i. ne ,111 jeu .lur.i de l,i rh.inic en affaire-, m.ii- 
I clui qui .1 l.i piêi e r.ichce d.in- le g.ite.iii aura de l.i 
chance toute 1 année et sur tous les plan-

La manière de découper le g.iteau e-t importante 
I.e premier morceau, explique Mme Mcriopoulos en 
évoquant -es -ouvenirs d enfance, e-t le morceau du 
pauvre et revient de droit au premier pauvre qui se 
pri sente a la porte Le deuxi-tme morceau est le 
morceau du foyer, de la maison, les suivants sont pour 
;d.in- tordre), le pere. la mère, le premier enfant, 
etc de

Le .four de I .An. dit encore Mme Mcriopoulos. je 
me -otivicn- que -euls le- hommes sortaient de la 
m.ii-on pour f.iire le- vi-ite-

.Autre pre-.ige de ce que sera I année .i venir: t.e 
premier qui v lent chez vou- le jour de Noel. (' e-f lui. 
-elon ()ue vous 1 aimiez plu- ou moins ou qu il e-t de 
bon ou de mauv.ii- .iiigure, qui lais-e env isager ce que 
-era I année H e-t preferable, ajoute en riant Mme 
Aterbqioulo- de téléphoner a un ami pour lui 
lem.inder li être le premier a franchir le -euil ce 
"i.itin l.i

I.es membres do la commun.iute hellénique no 
-ont p.is très nombreux a Quetiec, comme 1 explique 
Taki- Mcriopoulos ’ 11 y a ici environ 170 personne- 
I a plup.irt sont à Quebec depuis longtemp- la-s 
nouveaux venus et les plus nombreux immigres sont à 
Monlri'al nis sont plus de fiO.OOO) .A Quebec, vit une 
communauté dont la plus grande partie des membres 
-ont nés au pavs C e-t en f.imille et entre amis que les 
membres de l,i communauté ont ccicbrc Nocl

A Montre,il. rh.iijue a--o( ialii'n iir..ini-c un arbre 
.le Noël Quelque- (ircc- di’ Quebec iront prnb.iblc 
mi*nt pa-'Cr le- I-’otc- flan- la Mofropolc |nitr« hfff
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Monteaux en Ro» musqué naturel. 
AAanteaux en Castor à long poil. 
Monteoux en Chat sauvage. 
Aéonteaux en Opossum 
Américain.
Manteaux en Viscocha teint. 
AAonteoux en Mouton de Perse 
feint noir.
1 manteau en Castor rasé.
1 manteau en Queues de Vison 
foncé combiné de cuir.
Pantcoots en Chat sauvage. 
Pantcoots en Costor à long poil. 
Cogoules en Rot musqué naturel.

PRIX LALIBERTE

■ -ÿ ^ 'î

attSROUPE
Cagoules en Loup naturel avec 
capuchon.
Manteaux en Loup Canadien 
naturel (chevrons).
Manteaux en Vison naturel 
combinés de cuir.
Manteaux en Renard Norvégien 
teint Martre.
AAanteaux en Castor à long poil. 
AAanteaux en Chat sauvage. 
AAanteaux en Têtes de Loup 
naturel.
AAanteaux en Rat musqué naturel 
unis ou ornés
Monteoux en Mouton de Perse 
teint noir

PRIX LALIBERTE
■'H.

BrÉiMtourt déiassertiM dans cas 3 lots — manttaux tuiafs à 
prévanta — toiita vanta Bnala au eomptotr taulamanl.

Phoque d'AlasVo teint noir 
Chot souvoge naturel ou

Monteou» en 
Monteoux en 
teint roux.
AAanteaux en 
AAanteaux en 
Vison
AAonteoux en 
AAonteoux en 
réversibles 

Monteoux en 
AAonteoux en 
lustré.
Pour homme, poletoti en Chot sauvage.

dos de Rat rnusqué naturel- 
dos de Rot musqué teint

Rot musqué rsoturel 
Opossum AustroÜen

côtes de Vison noturel. 
Costor 6 long poil rosé et

PRIX LALIBERTE

î? % :

AUTRES FOURRURES EN VENTE 
— AUX PRIX LALIBERTE —

Vestes style unisexe en 
Mouton ihogg naturel.

Vestes rétro en AAoulon 
Espognoi tacheté naturel.

Joquettes en AAouton Es* 
pognoi tochctté natvrel.

AAonteoux en Agneau rosé 
teint brun.

AAonteoux en Lopin Fran­
çois naturel.

AAonteoux en Têtes de 
Chot sauvage noturel.

Joquettes en Renard Nor­
végien naturel.

AAonteoux en Loup Cono- 
dien naturel.

AAonteoux en Costor rosé 
et lustré.

AAonteoux cm Renord des 
Prairies peaux ollongéts.

AAonteoux en Vison na­
turel, peoux allongées.

AAonteoux en Chat sauva­
ge, peaux ollongées.

Monteoux en Loup du 
Montono noturel.

Monteoux en Loutre na­
turelle à long poil.

'1299
'1299
'1399
'1599
'1599
'1999
'1999

I

H LA FÔURRUBE C'EST HOTRE SPECIALITE DEPUIS
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RICHES ENSEMBLES 
PIECES 

SALLE
Confectionnes dons un riche tissu 70°i 
ocrylique et 30®b modocrylique ou fini 
pelucheu», dou» ou loucher. Comprend 7 
pièces pour couvrir le réservoir, un 
couvre-siège de toilette, une cfescente de 
boin 30«32 po. et une corpette contour 
20«2? po Endos des carpettes ontidéro- 
pont. Le tout entièrement lovable et troite 
Sanitize" pour froicheur durable. Tons 

unis: brun, cognac, rose, vert pomme, 
morine. rubis, etc.

L'ENSEMBLE

N /V

ELEGANT RIDEAU 
TAILLEUR A BON PRIX
Cnr'*; hor joignep en tisiu I00®o polyester facile 
d ertretipn Mo^if pouvont convenir o toys les 
dé^->r^ Tr*e fmip posse-Vingle O'sponibles en 
'Oüille • . beige et melon

6.99 CH.

__________
«^.1 "4 ' -O *

f9 4iiP > > t ^fim t m • ^•

O M ♦ ooc 0 ^ é <h ♦> o

# # % <^ ^ P

ATTRAYANTS 
RIDEAUX DE 
CUISINE A PRIX 
TRES SPECIAL
Confection 100% acrylique 
de très belle quolite. Lovable 
et ne requérant que ou pas 
de repossoge Comprend la 
contonnière et ideau brise- 
bise 36x60 po 2 motifs au 
: lioix un en brun seulement et 
I outre ei melon ou avocodo

SEULEMENT

CHAUDES COUVERTURES DE 
FLANELLEHE TEX-MADE
Fobrication canodienne en choude flanellette 90°o 
coton et I0°o polyester Tissu résistant aux mites et 
couleurs grand teint. Attrayantes rayures aux ex­
trémités en rose, bleu, vert ou jaune.

70 X 90 80 X 100

69

■ ■.' i-:-'■i:"';-®!: imt
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HOUSSES A PRIX REDUITS 
POUR MATELAS

Lin moyen economique de protéger vos 
motelos contre les taclics, lo poussière, 
etc Housses de coton entièrement munies 
d un fermoir ecloir et lovobles. Durobles et 
hygiî'riiques.

Lit jumeau 
Reg. 7.98

LOT DE JOLIES NAPPES EN SPECIAL

|r

•-n.

Offertes dons trois motifs differents, imprimes o lo main ou po­
choir, Vaste gomme de couleurs grond teint pour convenir à 
tous les goûts. Tissu 53°'o coton et 47°o lin de très belle quoli- 
te. Grondeur: 51x68.

g- •,

ENSEMBLES DE SERVIETTES
Rotine bouclee I00®o coton Motif 
jocquord réversible. Disponibles en 
jaune or, brun, bleu ou vert

1$ X 26 11 X 11

.99.39 I

m

DRAPS ET TAIES A PRIX 
D'AUBAINE

Taies

Wé

P,:

Lit Queen 
Reg. 12.98

Lit double 
Reg. 9.98 Lit double

98

RABAIS DE
V /o

SUR STORES BLANCS 
DE BELLE QUALITE

Fabrication canadienne d excel­
lente qualité. Vinyle texturé 
résistant et assombrissant. Lava­
ble, ne brûle pas et ne se dé­
chire pas.

BAS UNI
Grandeur Rég. Special

27x58 5.50 4.15
36x70 6.00 4.50
42x70 7.50 5.65
48x70 10.00 7.50
54x70 13.00 9.75

BAS FRANGÉ
Grandeur Rég. Special

27x58 8.75 6.55
36x70 9.50 7.10
42x70 12.00 8.95
48x70 16.00 11.95
54x70 20.00 14.95

M

COMPOSEZ S2ShW1
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COMMENÇANT DÈS DEMAIN MATIN, 9H30
Une vente formidable offrant d'importantes économies pour toute la famil­
le. Economisez 33y3% à 50% sur des lots de pantalons, robes, chan­
dails, blousés, vêtements de base et lingerie pour dames et demoiselles.
Pour dames et hommes, réduction de 50% sur jackets et pantalons sport,
25% sur vêtements de ski de fond et 20% sur ensembles de ski alpin.
Pour vos jeunes garçons et fillettes, épargnez 25% sur manteaux, en­
sembles de ski et accessoires. Venez tôt pour un meilleur choix!

ATTENTION!
Le magasin est fermé 
aujourd'hui toute la 
journée pour accorder 
à notre personnel un 
congé plus long et bien 
mérité!

SUR TOUS NOS 
COSTUMES

on?. ^C™WN£
et0EM0ISEH.es

SUR PLUSIEURS LOTS DE BUOUX EN OR 10K ET 14K
- BABUES - BRELOQUES - CHAINES • BRACELETS - 
PARURES - BOUCLES U'OREILLES
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économie
Absence quasi totale sur le marché canadien

Le reste du pays boude l'assurance québécoise
par Pierre MARTEL

Absentes des marchés mondiaux, 
les compaitmes d assurance consti­
tuées au Québec le sont egalement 
ailleurs au Canada En d autres mots, 
les ré'idants des autres prosinces 
boudent les compagnies rjuebecoises

Selon les données contenues dans 
le rapport annuel du Surintendant des 
assurances du Quebec pour 1 année 
1977. les compagnies québécoises ne 
réalisent globalement que 2 4 pour IbO 
de leurs affaires à I extérieur du 
Quebec, soit 6 7 pour 100 de leurs 
affaires en assurance de personnes 
(assurance-vie) et un pour 100 de leurs 
affaires en assurances generales

La penetration du marche exté­
rieur par les compagnies constituées 
au Québec est très en deçà de la 
performance propre aux compagnies 
canadiennes du secteur prive n ayant 
pas leur siège social au Quebec En 
effet, ces dernières réalisent globale­

ment dans la Belle l*rovince 20 3 pour 
100 de leurs affaires canadiennes

f’ar ailleurs la part du marche 
québécois des compagnies canadien­
nes n ayant pas leur siège social au 
Queliec so chiffre a 3H.'> pour 100 Sur 
un volume global de S.3 ;i'18 million^ 
elles ont realise SI 218 millions en 
1977

Il e'I cepend.int inlere-'ant de 
noter que le^ vompagnies d as'Urance 
du Quebec continuent quand même a 
connaître des taux de crois.sance inté­
ressants Les données de 1977 indi 
queni que I augmentation de leur 
volume de primes s établit à 13 1 pour 
100 en regard de 14 3 pour 100 pour 
I ensemble des compagnies ayant des 
activités au Quebec

Toutefois, il faut souligner que la 
croissance des compagnies d assuran 
ce a propriété et ou à direction 
francophone a été de 18 6 pour 100 de 
1976 a 1977 11 faut dire que cette 
tendance à une croissance plus rapide

que l'ensemble de toutes les compa­
gnies est constatée depuis une trentai­
ne d années

Part du marché
Toujours c-n 1977, les affaires au 

Quebec par les compagnies dont le 
'U'ge ou le bureau principal au Cana­
da e't -itue an Quebec ont représenté 
environ 48 pour lOO du total cle $3.377 
million-- de prime- perdues en assu- 
rani e de personnes et en .'is-.urance de 
dommages (as,.vurances 1 XRD) En chif­
fres absolus, cette categorie a realise 
des affaires de $1 614 million^

Quelque 52 pour 100 du chiffre 
d affaires soit $1 76.3 millions, a ete 
realise par des compagnies dont le 
-lege social ou le bureau principal au 
Canada est situé hors du Quebec

Charte
Si on divise le volume total de 

S3 377 millions de primes perçues au 
Quebec par le li«u d origine de la 
charte des compagnies faisant affaire

au Quebec, on découvre que les com­
pagnies détenant une charte du Qué­
bec n'ont amassé que $710 millions, 
soit 21 pour 100 du total

La grosse part du gateau est pnse 
par les compagnies détenant une 
charte du Canada Celles-ci. en 1977. 
ont fait dos affaires au Quebec pour un 
volume de SI 802 millions

l.e re^te du volume de primes 
perçues au Quebec a ete récolté par 
les compagnies détonant une charte 
d une province canadienne autre que 
le Quebec ($61 3 millions) et par les 
compagnies détonant une charte d un 
pays autre que le Canada ($804 5 
millions)

Position

Dans le secteur de l'assurance de 
personnes, au niveau des primes per­
çues. seulement deux compagnie.s qué­
bécoises se classent parmi les dix 
premiers Ce sont 1 Industrielle ($83 7

millions) et rA--surance-vie Desjardins 
($96 4 millions)

Les huit autres grands sont la 
Créât West ($53 0 millions), London 
Life ($54 0 millions). Confederation 
Life ($.39 6 millions), Mutual Life ($51 4 
millions), Sun Life ($138 0 millions). 
Métropolitain Life ($95 5 millions), 
l’rudential of Vmerica ($52 9 millions) 
fl Standard Life ($62 6 millions)

D autre part, dans le -ecteur de 
l assurance de dommages, la presence 
québécoise est plus sentie alor^ que 
cinq compagnies du Quebec se cia- 
sent parmi les dix premieres Ce sont 
la Prc‘vo>ance ($.53 t millions). Les 
Prévoyants du Canada ($8)9 millions). 
La Société d assurance des caisses 
populaires -$91 4 millions), la compa 
gnie d assurance canadienne Mercan­
tile ($52 0 millions) et la comp.ignie 
d as>urance generale de Commerce 
i$53 1 millions)

La*s cinq autres grands sont Ail 
State ($53 5 millions). Commercial

L'nion ($48 8 millions). I .Assurance 
Royale ($107 2 millions), ,\on Manne 
Itndervvriters members of Lloyds ($81 5 
millions) et Prudential .-Xssurance Co 
($62 6 millions)

Cepend.int dan- I assur.snce de 
dommages, il taut notc-r la presence de 
trois groupes québécois important- 
qui possèdent plusieurs compagnies 
\insi le Croupe Commerce est forme 
do' compagnies d assurance Cana 
dienne 5fercantile, Canadienne Natio 
nale et Cenerale de Commerce Le 
groupe Desjardins comprend la Seen 
rite et la Société d assurance des 
caisse- populaires Enfin le groupe l a 
Laurentienne possédé La f-aurentien 
ne cie d a-suranees generale-, 1 a 
Prevovancc cl la Paix

En adc'ilionnant les prime- des 
compagnies appartenant à ces trots 
gioupe- on arrive à $135 5 millions 
pour le groupe Commerce, $127 9 mil­
lions pour le groupe Desjardins et 
$317 millions pour le groupe La 
Laurentienne

CERTIFICAT DE DEPOT BARANTI Banques accusées
TORONTO (PC) - U-s avo 

rats d un syndical d cm 
plovfs de bancjues aevu-ent 
devant la Commission des 
'■elation- industrielles la 
Banque Canadienne Imperu- 
•e de Commerce et la B.mque 
royale du Canada d avoir ac­
corde une hausse de salaire

90 jours et 6 mois

*ioy27o
plus de 6 mois à 3 ans

* C*t taux «ont luioh a cdtangamanl «ans praavit. 
Intarata payabiat «ami-annuallamant. Capot minimal da $1,f)00i. 

InttHution intenta a la Ragia da I t««uranc*-dapot

KSTLFOT
lia, Ohawlw Ma-Pay, Qui, SIX IM
TiLiM-tW

VKitle Canadiennp de Métaux 
Revnolds I imlICe

AVIS DE OIVIOENOE NO 33
Wls e-t par la pre-ente donnv- 

• I I un divKiende de dis ti-nl- 
Si-im par aetion pour le In 

r ( trt tenrune le 31 detinibre 
l‘i7R .1 «le déclare a 1 >--;.ird de 
rhücune des .iilion- priv ile.-u-es 
ij(l»l<ble a rvndenu nt euir.ulaiil 
Oi soin dunevahur iiipurde 
SÎ27R du cap-.l.il ael'-'i !- Ii 
. -mpu me p.i> l'ole I- li janvitr 
l'tT'l .jux ailionuo n. - '--ni ata 
rlotu'i dis guiiliii le -10 
di( I "ihre ITS

fVROItriKl tu inX-MI
I 4- -s4-t-ri lau e 
( 1* .P nnin..

de neuf pour cent a tous 
leurs employes, -auf les syn 
diquex

Le Syndicat canadien des 
employes de banques accuse 
aussi 1.1 Banque de Montreal 
d avoir consenti a augmenter 
SJ part des primes d Jssuran- 
ce-sante pour tous ses em­
ployes à I exception des 
syndiques

t.e« porto parole des ban­
ques de Commerce et Royale 
disent que ces institutions ne 
peuvent accorder de hausses 
aux syndiques pan e que cet 
le question précisément, de 
meme que (elle des vondi- 
lions de trav.iil est aituelle- 
ment négociée

I.f 'y'idii’nl pretend que 
leu bam|ue- en c aii-e veulent 
tout -implement dissuader 
k-s eniplove- de -e -\ni|i 
quer

Chiffres d'affaires au Quebec et a I extérieur des compagnies québécoises 

ayant des activités en dehors de ta Belle province 

Il s agit d assurance pour les personnes

Compagnies

La Sauvegarde
La Nationale, cie de réassurance du Canada 
L Alliance
L Assurance-vie Desiardins 
LTndustnelle

SOURCE Rapport annuel du Surintendant (fes assurances 1977

Primes au Primes au Pourcentage
Quebec Canada hors Quebec

S 34 0 millions S 1 5 millions 4 2 pour cent
S 09 S 02 18 2
S 46 9 $ 1 3 2 7
$1159 S 3 1 26
S 98 4 $104 9 7

- I
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L'équipe de
V y

vous dit MERCI!

NO 1
1978

386.000CHRC WWWjW
CJRP 318,700
CFLS 289,300
CHOI-FM 190,300
CBV-AM 167,600
CKCV 157,200
CBV-FM 53,000
CKRL-FM 39,800

Sondage BBM, automne 1978

La direction et le personnel de A

'80

vous souhaitent une

Bonne et Heureuse Année!
y;!
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L'économie 
américaine 
en perte 
de vitesse

' WASHINGTON (Reuter) - 
La croissance de l'économie 
américaine s'est fortement 
ralentie durant le troisième 
trimestre de 1978, a indiqué 
le gouvernement américain. 
De juillet à octobre, le taux 
de croissance du produit na­
tional brut n'a été que de 2 6 
pour cent. Les prévisions of­
ficielles faisaient état de 3 4 
pour cent.

M Michael Blumenthal se­
cretaire au Trésor, a cepen­
dant déclaré à la presse qu'il 
ne pense pas que 1979 sera 
une année de récession. Le 
taux de croissance du qua­
trième trimestre pourrait at­
teindre 4 5 pour cent, a-t-il 
ajouté,

M Blumenthal a également 
exprimé ses espoirs de voir 
le taux d'inflation, qui est 
actuellement de 10 pour cent 
annuels, tomber à 7 pour 
cent, l'année prochaine

Evoquant ensuite 
l'augmentation de 14.5 pour 
cent du prix du pétrole brut 
récemment décidée par l'O- 
PEP, le secrétaire au Trésor 
a déclaré qu'elle ne sera "en 
aucune façon un facteur fatal 
ou dramatique", susceptible 
d affecter les prévisions gou­
vernementales.

Les chiffres publiés la se­
maine dernière ont cepen­
dant troublé les économistes 
américains.

... mais les 
prix de 
détail ne 
montent 
pas trop

WASHINGTON (Reuter) - 
Les prix de detail aux Etats- 
l'nis ont augmenté de 0,5 
pour cent en novembre con­
tre 0.8 jxiur cent en octobre

H s'agit de la plus faible 
augmentation depuis juillet 
mais les économistes du gou­
vernement estiment qu'il est 
trop tôt pour savoir si le 
programme anti-inflation an­
noncé le 24 octobre fonction­
ne efficacement

Le taux annuel d'inflation 
est actuellement de l'ordre 
de 10 pour cent

Artisanat 
indien 
repris 
par des 
Japonais

OTT.-\WA (P('l — fn ma­
gasin d'artisanat indien à 
V.incoiiver va être repris par 
des intérêts japonais. Cette 
affaire fait partie de la der 
nière série de mainmises 
étrangères approuvées par le 
gouvernement fédéral

Le ministre de 1 Industrie 
.lack Homer a annoncé que 
le gouvernement va autoriser 
la totalité des 23 propositions 
qui ont été adressées cette 
semaine au bureau de sur­
veillance des investissements 
etrangers

l„i société japonaise R B 
.and K. Leasing Ltd va 
.acheter 'Trapper's Shack de 
■Vancouver, qui vend des arti­
cles d artisanat indiea

La société française .\qui 
faine Canada va s emparer 
de t’niversal Gas I-td de 
Calgary

Litramar Canad.a, entrepri 
se hollandaise, va reprendre 
Canadian Euel Marketers Ltd 
de Don Mills

Dominion Electric Protec­
tion Co. des Etats l’ni.s va 
prendre le contrèle de A B C 
I>i( k Service d Ottawa.

Duneba International and 
Hotel Development Corp du 
Luxembourg, v.i créer une 
affaire d équipement de res­
taurants à Montréal

Sw-isS Feuer llidr and Skin 
International va établir un 
commerce d importation de 
pr.'ux de vache à Meotréal

Radio /haek
« C’est

113011 temps^
d’en

profiter »
V

/
/

Poste SRG (CB) 
de type téléphone

24995
Prix courant 299.95

Rabais de ^50
Lo II'' r^‘' V if» à puP'Ve
(lf> comm,tnrJe — C es! une mn^vat'on la r'nsnnra’-on (3es 
fbHG' Dcte de d- 'j* fotiî -P'. et recul) Qui
ffP'f''JCCn* (r bt'lt't«‘ur dr‘ • .r P-irfjt'r dG
CJP.î' on .ippuie 'e».’’' ' Sur r .îon pO'jf ‘>Juîer
r.ip>der«ef)t un certa'O notT-pr, ' 4*- ' c » ' lut gard^ r le
dO'Qt sur le bouton jcn,- df cana' pnonta m pour pas‘vrr 
d recU-ment au can.ii 9di*5 ur jences f.n appUfar t vi nouveau 
ti-f !o bouton on fct'ni.yp le car' il Comb-nn (pt^jr
UT' • ■ ■'.••tsafion privcnie! h t.,! parleur intégré Pi/ss.b'>iin dG 
d'ttus'on publique 21-1543

Le PATROLMAN CB-6 capte 
les bandes SRG (CB). AM/FM. 
VHF-basse, VHF-haute et UHF.

Rabais dè s

9995
Prix courant 

129.95

Pour captor les 40 canaux du service 
radio quneral ainsi que les communi­
cations d urqence. celles des 
ponipiers. le service 24 heures de la 
meleo et l'avuilion. Bandes 4'i0-512 
t.*Hr UHF 144-1'4 VHF-haute 30-5Q 
WHr VHF-hasse. 26 965-27 405 MHz 
SHG. AM et FM Accord précis sur 
toutes les bandes, reglaqe silencieux 
et CAF en FM Grand haut-parleur de 
4 et prise d'ecouteur 1 4 '. Avec 
cordon secteur Peut etre aussi 
alimente par 4 piles C (non tourmes) 
12-761

® %
' 't it

A/ /Sne *'

(

iH

f-fi

SANor excLur

i''ir, , r :

Lecteur 8 pistes 
AIVI/FM stéréo

8995
Prix courant 119.95

Un d-n-rlissement portatif Vous 
p.jurte.- .’couler VOS Pandes 8 pistes ou la 
rad.'.i A’.' FM en slee-ophonie grâce au 
PorliplHy'*' Troe minuscules circuits 
in|ei)i“'. vous assurent une plus grande 
legerct. . une habilite accrue et une 
meilleure sonorité. L'ensemble comporte 
deux haut-parleurs haute efficacité a 
loqemients perfores a I amere. CAF 
ass.ir.inl une recr'ption fW sans derive 
Commandes separees de tonalité et 
deq-jiiihre Prises de casque d écouté 
stere; e| d adaptateur cc. Cordon secteur 
fourni Possibihle d Utiliser 8 piles D (non 
fv-urn,- ! t4-9,'’6

^ ^

i 1.^

Réveil à affichage par LEO. 
Grands afficheurs lumineux!

.-y _

2695
. ,v-

Ni- ' Ut q.ie 2 « 4 » 4 m.es possr-de 
un alfichage numriKiiie très hsihle 
T. '■al'ln d- re' .ut'-.itile 
Toi;. r'.ir- n, .irr. t de -.(^neerie 
et f.ipp* i-revrii dr- imulee.- Sur le
l'.-.-.i, . Init I, ., h.-'ure-, U",
minute- et 1; . •.('(.ondes Begi.(oe 
de I inl* r’s-te lumineuse d>’ 
lallich.iqr' D.ispircl vernr-.se et de 
style compact s harmonisant a 
tout d(\ or 63-814

( V >4//sV/é

Walkie-Talkie 
de 100 mW

Rabais f

le TBC-80 est populaire 
auprès des jeunes en 
m.oti 'iu iqo et nif-mi'' .iir les 
! l'n'er, de r-M Ce prjsie a 1 
( an,il porte un bouton 
.■••mis ."'n -.ur le Cote (t 

t'im.pr.- •) un H P micro 
combine Ave. infcnne 
t- lesrr ;'iqi;i’ p le 0 V ■ t 
( fl l.iiK d em,-.'-ion récep­
tion pour le ( anal 14 21-1602

18?.^

s-v 'W* -• ■
t'i'

-i

il ril il 4^:!^ ■■ î

Prix courant de 28.95 chacun

Rabais de 40

2695
Prix courant 

32.95

Interphone 
à 2 postes 

de type téléphone
Pour vous pparoner du temps et des pas' 
Ai,e..i facile a utiliser qu un telephone et 
tout aussi prive. On peut avertir l autre 
poste qr.ice .lu vibreur Enarqne-piles 
coupant le courant si I appareil n est plus 
en fonction A I éprouvé Oe I interference 
électrique. Peut etre place su' un bureau 
PU au rnur Avec câble de raccord de 66 et 
pile 9 V 43-242

Calculatrice à 4 touches 
de mémoire

çs ^ V'

CS V'

iîS es ^ Y 

^ CS ^ ^ ^ ' 
gS ^ .

'''tonno''S a'j 
cm.itiqjG L

iO''S a'j .. id const. 
jg r4 5 rosfedn des
G d erroii's ft de rr-t moifL et

[ ptnr'-rî'-jnneiS
i-df

Radio-réveil AM/FM stéréo 
à affichage à LEO

6995
Prix courant 

de 79.95

r riü Radio /haek
(rt-'i) UNE DIVISION DE TANDY ELECTRONICS LTD

i H MH.t \

(f ChronomahL ■ 207 VI..js p.-rme’ de vous 
I i dcamir au .-.jn de la musique F '.t t ! sf; ferme 
au'.'r-.ahquernr- ' -rpru .• Frurn d*- 
marche Vous pouvez vous la re. veiiiei par la 
muviqup /<M FM ■ .. FM -lu par le
V'hreur Pour retarde' le mcmicnt du lover de 
que.ones minutes w. 1 -.po-.ez du bO'jton 
0' r.ipp;-: revea A,,-, pi.i,,' -, oe mise a
I ne.jre lente rapide l't r( q^age a double 
intensité lumineuse des LED Doux haut- 
parlpurs ,fer(-od<’3 • I C'*F en FL* Prise de 
casque stemo 1 4 t2-i5l.’

POLITIQUE DE RADIO SHACK 
AU SUJET DES ARTICLES ANNONCES

r/ ' • Les prix de solde sont en vigueur 
du 26 au 30 décembre 1978.

Changeur de précision 
à 3 vitesses : APOT INCLUS ■7'-:

Rabais de <20

8995
Prix courant 109 95

;, IAB'’4 F-e.i' .|.- ; une l.jciiile d ('mploi tr/.ile et
c ar ru de v is di'-rjims k' h'Uf synchrone a

V . ir- 'r't' Ail- (h,i'',)i'u' veffiiiiiilahle d*- l.pe 
i l'.ii Ile. - ( I '• 'jr-r t'r.r. .le lest,,te ( rjui 'tire ne n .ijuanl pas 

derr ,!( f hiU'lur'. mF'me s ri ( ,1 trein. ,1 mi-cou'Se Mixanisme 
t-' ri per,jge p.iuse amorti par (rein viscoslalique et 
'irri'rli'ur de la trari e Latérale ( qiiipe dune rellulp 

m.igni l'iiue <) un valeur de 29 95 et d un capot pieu 42-2950

QUEBEC
MAIL ST FKXH
767. St Joseph est - 522 3046
QUEBEC
galeries de lA CANAFtDIFRE 
2485 bout Ste-Anne - 667 4018 
QUEBEC
1388. Chomn Sle-Pny - 527-4» "FJ 
QUEBEC
110t. 36 Avenue. Lii->Oilou - 529-1S32 
STE POV PLACE LAURIER 
2700 houl Laurier - 651 2052 
"Y-n Pt. a fX Car'li'Hl (xtrr«> P 11 ' I -. ‘1 • .*X“arn1 
STE-POV PLACE DES QUATRE B(0URGEOIS 
diiq av fie BourTxjne - 65.3 OJ'-i 
CHARLESB(5URG 
LES C.ALERIES CFlARI ESFVXjnr.
4276. Ire Avenue - 628-8000 

■CHARLESBOURG 
CARREFOUR O1ARLES0OURG 
8500, hrxjl Flenn (Vxjr-ir-'JI - 62G6562

•M,)-,-j.ies iVpn-reec de T )r.-ly rerrxv.i'mn Tarit, F'ert'er:,-s est un (j-,igpr m-

NEUFCHATEL
t" Il P I , .rm.i-'e - 813 81 '8
NEUFCHATEL
4X5 px.i B.i ,;.en - 842-03:;a
LEVIS
CEN'RE D ACFIATS place KENNEDY 
98 roule Kone(>dy - 833 2534 
ST GEORGES DE BEAUCE 
CARRE FOUR ST GEORGES 
228 2738
THETFORD MINES 
130. N.alro Dame nord - 338-0950 
ALMA GALERIE LAC-ST JEAN 
668 2691
JONQUIERE PLACE CENTRE VILLE 
'30 hX, H i-M-y 542 6339 
CHICOUTIMI PLACE DU ROYAUME
V.» 11'4 
LA BAIE
2'5 rjf Baont . 54.1 3'')30

1 do O-, rr.j. - ...
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Revendications étudiantes 
jugées justes par les 
professeurs de sociologie
par Jean Didier FESSOU

"L'assemblée des profes­
seurs du département de so­
ciologie de 1 université Laval 
tient à exprimer son point de 
vue sur le mouvement actuel 
des grèves étudiantes: elle 
reconnaît le bien fondé des 
revendications étudiantes 
portées par un mouvement 
de grève à l'échelle du Qué­
bec qui a trouvé son origine 
dans les cégeps "

En d'autres termes, les pro­
fesseurs de sociologie de l u 
niversité Laval sont convain­
cus que sur le fond les 
etudiants ont raison

Telle est la teneur d'un 
communiqué diffusé ces der­
niers jours par ta Faculté des 
sciences sociales alors que le

mouvement estudiantin se ré­
sorbe, que le ministre de
I Education a apporté des 
modifications au régime des 
prêts et bourses et que les 
cégépiens encore en grève 
négocient les modalités de 
retour 'à l'étude '.

Dans son communiqué, 
l'assemblée des professeurs 
du département de sociolo­
gie précise:

' La majorité des etudiants 
sont en quelque sorte socia- 
lementcontraints à ce métier
II faut vivre; or 1 augmenta­
tion du taux de chômage 
remet en cause la possibilité 
materielle de poursuivre des 
études universitaires pour de 
nombreux étudiants par la 
raréfaction des emplois d'été 
ou à temps partiel

Rappelant qu'un nombre 
beaucoup trop grand d'étu­
diants sont obsédés par les 
questions d argent, le com­
muniqué précise

"Nous constatons qu'un es­
prit mobilisé par le besoin 
d'argent n'est guère disponi­
ble pour une demarche peda­
gogique '

Et. parce que l'éducation 
coûte très cher à la société et 
qu'à vouloir trop épargner on 
risque plutôt de gaspiller les 
sommes d argent affectees à 
l'éducation, les professeurs 
de sociologie de l'université 
Laval demandent au minis­
tère de l Education d accélé­
rer les négociations actuelle­
ment en cours avec les etu­
diants.

T

Rien de nouveau 
dans le conflit 
chez Voyageur

Ia- Soleil. Jpan \atUèreï

A defaut d'autobus, les Québécois ont été forces de se rabattre sur les autres 
moyens de transports en commun.

MONTRE.^VL (PC) — La 
grève des 400 chauffeurs 
de la compagnie Voya­
geur s'est poursuivie, 
hier.

I,a majorité des chauf­
feurs sont allés fêter Noel 
dans leur famille, laissant 
au Centre culturel de 
Drummond ville, leur 
quartier général une 
quinzaine de permanents.

Le médiateur spécial 
dans ce conflit, M Roland 
Doucet. a rencontré cha­
cune des parties, vendre­
di. et doit les rencontrer 
de nouveau demain.

Les chauffeurs devaient

revenir à leur quartier 
général de Drummondvil- 
le et y tenir une assem­
blée générale aujour- 
d hui.

En débrayage depuis 
maintenant six jours, ils 
acquerront le droit de 
grève légale demain soir 
à minuit

Par ailleurs, tous les 
départs des autobus 
X'oyageur vers les Etats- 
Unis, l'Ontario et 1 Abiti­
bi se faisaient normale­
ment. hier, les chauffeurs 
qui assurent ses liaisons 
font partie d'un autre syn­
dicat.

Le SPUL veut le 
rejet des offres
par Jean Didier FESSOU

Ce seront bien les 8. 9 et 10 
janvier que les 1.040 mem­
bres du SPL'L se prononce­
ront par référendum, au local 
du syndicat sur leu derniè­
res offres de l'université

Le Conseil syndical, après 
s'ètre réuni et après avoir 
débattu de la question, re­
commandera à nouveau aux 
professeurs de l'université 
Laval le rejet dos offres 
qualifiées de finales par la 
direction

Dans un communiqué de 
presse signe par Jacques 
Guay, le SPl'L rappelle que 
"la tenue d'un référendum 
est obligatoire puisque le 
vote d acceptation des offres 
patronales le 19 décembre 
n'a pas recueilli les suffrages 
d'une majorité des membres 
en règle du syndicat "

Par ailleurs ie conseil syn­
dical a décidé d'annuler l'as­
semblée générale sur les 
moyens de pression qui de­
vait avoir lieu, le cas 
échéant, le 15 janvier. Dans 
son communiqué de presse le 
.SPUL affirme que l'annula­
tion de cette assemblée géné­
rale permettra, si les profes­
seurs rejettent les offres pa­
tronales lors du référendum, 
une reprise des négociations

.-\’’rès recomptage des bul­
letins de vote du scrutin, du 
19 décembre, ce sont en 
definitive 322 membres du 
SPUL. sur les 602 presents, 
qui ont accepté les offres 
patronales. 276 se sont pro­
noncés contra et 4 se sont 
abstenus Soit une majorité 
de 46 voix.

'louis moruei
notaire

824, Myrand. Ste-Foy 
681-6144 ,'871-5932 k
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PIANO Kimball
Consfoiif avec le "dos tout d'une pièce" exclusif 
à Kimball, qui résiste à une pression des cordes 
de plus de 18 tonnes et ce. pour la durée entière 
du piano Disponible en noyer provincial italien, 
en noyer contemporain et en érable "Early 
American". Comme il n'a que 37 pouces de hau­
teur, il convient à toutes les pièces

001,995
GARANTIE de 75 ans sur la table 

d harmonie.

Pour vous faciliter les choses à 
l'approche des Fêtes, Studio Willis 
vous offre:

UN CONTRAT D'ACHAT 
DE 12 MOIS SANS INTERET 

NI VERSEMENT INITIAL.
C'est le moment de vous procurer 
L'ORGUE OU LE PIANO dont vous 
rêvez. Juste à temps pour Noël!
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CENTRE JADIS, CHARLESBOURO
MARDI LE 26 DECEMBRE, DE 13H A17H30 
MERCREDI LE 27 DECEMBRE, DE 9H30 A 17H30
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SUR LES PRIX MARQUÉS

DE RABAIS BOUTIQUE MODE
SUR LIÉS ARTIGLES DÉJÀ EN SOLDE

DE RABAIS A LA
BOUTIQUE

DÉFTI^HEZ'VOUS...

DE RABAIS BOUTIQUE

4^^P0RT
^^^OMMES

PFlËMIËRSiÀRRIVÉS... PREMIERS SERVIS...

DE RABAIS ioloui AUBAINES
’ÀGHÀTS AUX 4 BOUTIQUES GALLÉ SEULEMENT

DE RABAIS pour les lu U ans ou plus...
sur présentation d’une preuve d’identité un 10% de rabais additionnel vous sera 
remis sur vos achats aux 4 boutiques Gallé

• ■ • \ rr ' • .

NOUS HONORONS LES CARTES 
CHARGER ET MASTER CHARGE VISA 4 BOUTIQUES GALLÉ CENTRE JADIS, CHARLESBOURG


